
Buye-Rossele.
S. Treille, 8

Poussettes
charrettes pliantes

Tous les modèles
Prix les plus bas

Voyez et comparez
Montagu ds capotes st
pose ds caoutchouc

Epchèireg publiques
Mercredi 14 lévrier 1923, dès 9 heures, on vendra par

voie d'enchères publiques, au loeal des enchères, rue de
l'Ancien Hôtel de Ville, à Nenchâtel, les objets suivants:

UN LOT DE COUPONS de tissus de laine pour vête-
ments de dames et messieurs; UN LOT DÉ CHEMISES
blanches tricot avec plastrons fantaisie, et un lot de cami-
soles en coton pour dames.

Paiement comptant
Neuchatel, le 6 février 1923. GREFFE DE PAIX.

Elite 0m « P»
' ¦.:¦ " V : . .

Lundi 12 février 192., dès 9 heures. Mme Lucie Mnrendaz fera
vendre par vole d'enchères publiques, poufr' cwnèe de départ, à
son damicil. rue du Seyon 12. 1er êtajre, -les obj ets mo_i_L«ns ci-
après : V¦. - .•> •

UNE SUPEKBE CHAMBRE A COUCHEE EN NOYER com-
posée de : deux Uts. deux tables de naît, deux chaises, une toi-
lette, un lavabo avec clace, dessus marbre, une armoire à srlace
à deux portes.

UNE CHAMBRE A MANGER EN ÇHÊNB CIRÉ cDinpoeée
de : une table à rallonges, six chaises placets cuir, un divan avec
monture.

En entre : UNE PENDULE NEUCHATELOISE sonnerie à
quarts, une crédence. nne sellette, denx tables a ouvrage,
une desserte, un lustre de salon, quatre chaises moquette, deux
tables, deux lits complets, une chaise de bureau, nne glace de
Venise, nne étagère à musique, un magnifique paravent, une
table de salon, un porte-manteaux, un réchaud a gaz. des usten-
siles de cnislne. des tapis fond de chambre, dés rideaux, etc.

Paiement comptai!!-
Neu.hfi.tea , _e 5 février 1923. GREFFE DE PAIX.

Mis piip .s liil st HI I UB
à Fontaines

Le lundi 12 février 1923 dès 14 heures, à Fontaines. .ad_ni-
___tratôon de la Masse en faiMite de Fritz-Albert von Gunteii .
agi-ileuLteur, à Fontaines, exposera en venite ï>a r voie d'enchères
publiques, au domicile dn failli, savoir :

1. BÉTAIL : Un cheval bal. 14 ans : six bonnes vaches, à
différents termes ; uno génisse, trois veaux, huit porcs, vingt
poules, deux coqs.

2. RÉCOLTES : Environ 2000 kg. paille ; 500 kg. avoine ;
200 kg. orge : 400 kg. de blé : 1000 kg. betteraves ; 4000 kg. pom-
mes de terre : 10 mesures esparcette.

(La vente qui sera défitiitivie, aura lieu au comptant et oon-
.ormément aux dispositions de la L. P.

Cernier, le 7 février 1923.
Office des faillites du Val.de-Ruz :

B 130 O Le préposé. Et MULLER.

AVIS OFFICIELS
(-_£-_-_-] GOMMUNE

WÊ NEUCHATEL

Permis de ..„«...
Demanûe die M. Jean MAB-

OAOCI, de oometniire urne mai-
mm. locative ara carrefour ouest
die la route Paircs-DîiaefonaJe.

Les ptas sont déposés an bu-
peara du Service des bâtit-ents.Hôte. m_inioipai, jn_qu"au 15
-évrie. 1923.

Police des constructions.

^S-Skl 
COMMUNB

||P| NEUCHATEL
Polit Hdîgl de Chaumont

La Commune de Neuchatel
offre à louer, dès le 1er mai
1923, le Petit Hôtel de Chau-
mont aveo sa dépendance et le
terrain avoisinant.

Le cahier des charges peut
être consulté au bnreau de l'In-
tendance des forêts et domai-
nes.

Les offres doivent être faites
par écrit, jusqu'au 20 février
1923.

Neuohâtel, le 1er février 1923.
Direction des forêts

P 5600 N et domaines.

PWljj COMMUNS
B_&-M-- de

^0 PESEUX

Taxe ks chiens
Tourte, les 'personimea. dtxmioi-

Jfliées dans lie ressort .oommunal,
qui gardent utn on' pîusieuTS
ohiemis, sont imifoirauées qu 'elles
doivent en faire la déclaration
ara Bureara coommutniafl jusqu'au
15 février prochain, en acquit-
tant la taxe de 1923, soit Fr. 25
par bête.

Les imi-éres-és qui n» se con»
formeraient pas. à la présent.,
serrant poTtosnivis à l'aimende.

P.se_x , le 4 janv ier 1928.
Conseil communal.

_. tf°_n co_i_fUB.__
$&?â d°P^|_«« --.celles-
«_$pp Cormondrèche

R.m.oursMî (l'o-lis.lisiis
E___ite de ti.a«_ au sort

opéré ce jour, les porterais d'o- .
Misrations de l'Emprunt de 1909
eon/t informés que les Nos 8. 63.
85. 87. 149. 173. 176 et 216 ont été
appelés au remboursement pou.
le 15 mal prochain.

Ces titres seront remborarsés
à la Bannuie cantonal, nerachâ-
te-oise, à NerachâteL où à l'une
de ses agences.

Dès la date fixée pour lie
remboursement ces otiiiirstions
cesseront de porter inibé-êt.

CoroeQI'e.-Co'raionidrèclie.
le 2 février 1923.

Conseil communal.

:::U3I1|§ COMMUNE
' ;is__-a*-. "'.•'•'*e .
ëàj gjp PESEUX

TXdHlIOB liDdtl lB
¦ - ¦ ¦ ¦¦_¦

Le Docteur Sfceinhauslin vac-
cinera d'office à l'ancien col-
lège toao-u. salle), les j eudi 8
et 15 révrieir, à 15 heuies.-,

yaooinatdcms à domicile cm.
aux h .rares dé consraJitatiçns
chez- Messiieni-s les médecins- die
la localité., . ¦. ; .- .

Pesetas, le 2 février 1923.
Conseil communal.

j§§p ?ljj COMMUNE

^P HAUTERIVE
Mise de bois
La Commune de Hauterive

fera vend*e pte. iyoie d'enchè-
res puMque». I. samedi 10 fé-
vrier prochain, à 14 h», dans
sa forêt die Chaumont les bois
ci-après :

118 stères hêtre et cdiêne.
1718 fagote.
Paièmient comptant on à trois

mods 'eoraB cauii'bn.
Rendez-vous des miseurs à

13 h, V» ara miMera dra village
de Hauterive.

Hanrbei-ve, le 3 février 1923.
... . Conseil communal.

-— -.-—-¦.._¦---¦ lin», —¦¦ — !

ENCHÈRES

fiËi rfi
iiiii nul

àlà Jonchère
Le ieu-l 15 février 1928* A?»

13 heures précisés. M. Charles
Guyot, '.àgrkjoilteuir- e\- ï(s>&tfD.-
dhère. îeœa i venidre "P-ï 'wnchè-
t_s pi_[bl_ques et yo.ônitai_rè^ à
eon draniieile, ilie lïéit)__l et lé ma-
tériel mirai, içd-aprèô :

Bétail. —i :XM dheva. à deux
mains, 5 an», cinq vaches, deux
prêtes, ume-ft-îch.. et deux por-
tant-., trois gémiss-es.

Matériel. — Deux chars à
fpoùtt, un chair à échelles, un
dhar aveo tonneau à purin, une
voiture neuve, .essieux patents,
dieux traîneaux unie faucheuse
Peerkug (deux barres et appa-
reil ,à moissonner), une charrue
Braibant, un sein.ir à 9 socles,
un cultivateur, une herse en
fer, deux jerax d'épondes, un
gros van, un hache-paiile, un
couipe-palllé, un coupe-racines,
une meralie à aiguiser, plusieurs
oollieçcB à: boeiifs. un harnais,
coarror-uire», «haines, ustensiles
.de. laiterfe e- nonaibreux obj ets
de ferme . dont on supprime le
détail.

Terme de paiement : 1er août
1923. moiy«niaaot caution solva-
ble. . ;¦

Cera_er, le 5 février 1923.
Greffe de Paix.

IMMEUBLES
On. offre à veruda.

AU LANDERON
maison avec petit rural
deux loeemients. reonise. petite
Ôcrairie, eau, léectiicité. Jardin
et verger attenante,'de 4000 m*.
Bonne occasion.

S'adresser à l'AGENCE RO-
MANDE. B. de Chambrier. Pla-
ce Purry No 1. Nenchâtel.

A vendre AUX Parcs ; 

.on , .*

immeu-le
de rapport. -*- Pour renseigne-
ments écrire sous P 370 N k
Publicitas. Nenchâtel. P 370 N

Domaine
d'environ 29 poses (7,8 ha.) k
vendre près d'Yverdon. Entrée:
Printemps 1923. Facilité d'ac-
quérir aussi le chédail mort et
vif. Etnde Rossiaud, notaire, k
Nenchâtel. ¦

A vendre ara _or _. dnx lac de
Bienne

petite propriété
maison de deux logements cinq
et trois pièces, véranda, gaz,
électricité. Quai sur le lao, jar-
din potager et fruitier. Cham-
bres meublées pour jeunes gens
fréquentant l'Ecole de com-
merce. — CONDITIONS AVAN-
TAGEUSES. — S'adresser à l'A-
gence Romande, Place Purry,
No 1, NeuchâteL 

A VENDRE
Beaux terrains à bâtir, situés

à Monruz (propriété Châtelain),
ena: le territoire des communes
de Neuchatel et de La Coudre.

S'adresser Etude Junior, no-
taire, en ville.

lAUBALlNE
"1 Fr 1 fifl !_ ¦ meilleuren 11. I.UU graisse liquide
1 ^3 IMPERMÉABILISE
i ASSOUPLIT \

' l_n__3W CONSERVE ";
WJ-i» B i°us ,es °Dieis
\ ^^i en cuir

4 4̂1/ c ûssures
^̂ Î _̂ de sport

EXnte 6. Pétremand
Moulins 15, Neuchatel

Maison
de trois appartements, de deux
à cinq pièces, grande terrassls,
toutes dépendances, deux -jar-
dtes, daipieir, ppfaîiaiMier^ -àvèe
vaste - . ' i i

MAGASIN D'ÉPICERIE |
mercerie, vaisselle.: papeterie
tabac et cisrares. fondé en 1866,
situé: .dans, bpp viil'agie du.v.'VJ-
gnoblé néùa-âtelois. est . à; ven-
dre tout -dé «uite âyè. .maTOhain.-
dises, pour T-iéM^ d- _—ntéi 7-
Avenir assuré k oomanereaint
é_iOTgiqu_ et. déhrou_l_«i. Of-
fres écrites -*̂ ...L. .J05>46;L.̂ Pn-
bMcitas. Lausanne. . '.

A VENDRE ||_

iiiniiiiis
pour vigmetrous, Jar-inieM *t
çu-tivateuie ; prixSfr- franco
contre remboursement. S'adres-
ser à Aleide BénOitt. leprése-.-
ta.nt, rne Pourtailès 6. 1er. !

GRANDE MISE EN VENTE
'llliinili llllliilil IlfÈ!^

S'il vous t kj f t  pj- I j  É3 | f_"* -g» ftéhete- le. msia-*
j-_s. .. '""faut dès " I VJ~Ç_i_ 'V_/( LJ.|p_»,.C__. ¦*-_-..., tenant car, si a es ^—

FABRI QUE 3 O E MEUBLES
qui , d'habitud e déjà, vendent leurs produits dlreciement
aux particuliers AUX PRIX DE FABRIQUE, les
vendent maintenant, et cela pour faire plaOe à de nouveaux
arrivages en partie avec grand rabais, il s'agit là d'un
EFFORT EXTRAORDINAIRE
pour favoriser l'acquisition d'ameublements complets et de

meubles à la pièce en tous genres. ¦

CETTE OFFRE EST FAITE PAR LES

FABRIQUES DE MEUBLES
F. Musfeld & C° R É U N I  ES 29« Freletfrasse, BALE

I ni Â ^J O Pento* notre Brande Vente de Qï 
â|Up I

1 DLftl̂ ^ SïïîSa értre spéciale "i-^l̂ 1̂  I

PnrcofQ -ort coatil écru, baleines . ¦ . : . ¦ ¦ ¦ ¦¦ - ¦ ¦  ¦ ' '¦ Pnrcotc !bUIOClO ino-idables et interchan- PrtffiptQ fa -on bas . de Sorge, UUIOClO à bretelles, pour fillettes, 1
¦H  geables; garnies festons, avec UUI OG.O beau .coulil , en beau coutil blanc, très dura-
G  ̂ jarretelles, article très re- C95 bl.'inc, ciel , rose ou bei ge, 095 blés, baleines inoxydables , Â 95

commandé ; , . . . . . .  . . ° une paire de j çrRe.talI .es . u nos réclames . ... . 6.35 '

! Ptiroote hygiéniques pou r dames , ¦ —. ......... Pripoo-C cout '' blanc , belle qua-
; bUiaC-0 tricot noué solide . Ptir^pfc ea tricot no ,é. blancs, UUI OClO lité , garnis brode- ' |>-1
} en blanc, baleines inter- C95 UllloClO j a.vableS, à baleines rie fine et ruban , avec jarre- 050 ' ;:'\

!yy changeables , *- ; intBrchangeables,«réclame . C05 telles .' . . . " ' |

Pnreofc ficelle,.-- _ orom_ nd_ »___ l_.-_~v-.-j ¦-- ...,¦. ... ,.., Pnrcoft. ; 1m «UlÔCW personnes fortes, artide Pnr»pf 8 coutil -âtin , qualité su- liUIOCl- hygiéniques ,  forme fl
H trûs solide , baleines spirales , wui Q.u.o. péneuj », garnis nouvelle, forte toile blau-
Wê interchangeables, garnis beaux 050 belle broderie , lavables, en 1050 one) a bretelles et double 1090 ' i
| ¦* festons 11.50 « ciel , rose et Champagne . •*¦ jarretelles "̂  m

Pnroote ceinture, coutil blanc, Pnecote beau coutil- broché, bien OnfCûto solide coutil doublé , très
18| UUI-ClO avec so|j_ 0 tissu UUIOClO baleiné s , lavables , UUIOClO durables , for te-  §§f

élastique , double jarretelles. 795 garnis festons et double jar- IE _ ment baleinés , festonnés , 1C _
recommandé . ¦ retelles , .. , j. . . . . . '*" pour personnes fortes . . '"¦"

Serre -hanches *_«i 095 Serre - hanches coeuntil 195 Ceintures-jarretelles „95
ï y blauc , 2 paire de jarretelles , ** extra fort , double jarretelles, * en croisé blanc, double jarret . ~\ \

I Soutien-gorge 1
, î en tricot noué, blanc , rose bonne toile blanche , garnis article très solide, pour per- j« et ciel . . . . . .  1.45 _ QC festons et jours , très avauta- 195. sonnes fortes, en blanc, qua- 495 '
r.f\ "¦««! geux - .. '̂ ^ .  r .  . • . 

2.75 
' 

lité recommandée ™ I

; '1 PfOtège-COrSôtS la pièc e de 5 lames A 2S

i m AI 1 f AMC Dllf Al Ml SH Magasins M|J> ff-|l^f ff%IwâNI&i Magasins 1
M PLACE PURRY NEUCHATEL Rue de Flandres S

La constipation
la pin» ancienne et la plus in-
vétérée né résiste pas à l'em-
ploi des pilules

-bilXYlj
véritable asrent résrulatetir des
fonetions intestinales.

La boîte t Pr. 1.80
Bans toutes les pharmacies.

Automobile Fiat 501
en. était de nemf, pneu Mlclietni
câblé, ayàmi très peu roulé, i à
vendre pour cause de départ.

Adresser o-fres éorites sons
ohiflres OF 904 L. à Oreilll-Fûss-
li-Annopioes, Iiausanue. 

A ve/nldre tout de suite pour
cause de départ. .

Citroën
5 HP. «terniier niodèle. oôdée à
3200 Jraai-S.

Démanteler l'atdiresae du No 19
au hnirpau de' la. Feinill. d'Avis.¦ ¦ '. 

• ' ' " .' ' j " ; — ' , ' m .
A vend!, pou-1 oainse de dé-

paxi: unvélo
pouir luoanime (SohwaiLbe), en .on
était. 80 fr. S*adires-er à Alfoert
Oeaghiger. Beanimont-Hauteriv..

Moto
IndSan, 5 HP. en parfait état,
ayant peu roulé, à vendre.

Demander l'adresse du No 967
au bureau de la Fetiille d'Avis.

une mo.Qsacocïie
8 HP, modèle 1922 avws side-
pair, état de neuf, vendue en
toute eoufianioe, an Garage
PATTHEY. Seyon 36. Tél. l(i.

Bon vélo
.ooeasion. k vendre. Vélos,neufs
SUIT commaimiie. Demande, ca-
talogue et prix. Marques suis-
ses et étrangères. Oh. Roland,
Marten et 18. Serrières. 

A remettre dans localité im-
portante de la Côte, un

magasin d'épicerie
et produits alimentaires. Prix
de l'affemeement Fr 1500. Mar-
chandises à reprendre suivaait
inventaire au gré de l'axsqné-
renir. Affaire avantageuse. —
Oommuerce très bien situé. S'a-
dresser pour renseignements en
l'Etude de Me Max Fallet, avo-
cat et notaire, à Peseux.

I NOTRE VENTE ANNUELLE DE I
1 CHAUffUREf HE ¥111,1 I

A PRIX TRÈS RÉDUITS 9
et encore un escompte de v ;

I a Mgg ^g 3 
au 17 février m

j Tout notre stock, y compris les der- -L^
" ' 1 nlères nouveautés , bénéficie do cette WÊ

' offre. Nous n 'avons aucune «fin de ;. '|
I ! série ». Tous nos articles sont de pw
; | qualités irréprochables. ^4

Profitez pendant que le choix \ -J

I J. CMAMJIYOU I
! SUCCESSEUR DE OGH FRÈRES \ 

'.

2 CRAND'RUE :: NEUCHATEL \
B&m aawjui-m msmt -W-M-MWn-M»-------P-w-M--i---w ¦¦¦ ¦.¦ M-̂ —_^n—¦—-¦ BB

iiiii .
ï̂ iffcjter, Gcqèï* \ SL̂ ^ jr

I Berger & C weuchâte» \
S Nappes en 135 cm., le mètre, fr. 3.50 &
R Serviettes) 60/60 cm. , la douzaine, fr. 15.50 X
V Jusqu 'au 15 février 10 % d'escompte Y

-.^ _̂____ ^ _̂  ̂ — — ¦—¦ ' ¦¦ -¦-— ¦¦ -¦¦¦-.— a

&̂ ^" Savon de toi let te ^'̂ jjjÈj É r
FR . D É R I C 5 T E I N F E L S  ZU B I C H^^^3^

JH 1181 Z

Nouvelle Boucherie
SAMEDI 10 FÉVRIER : Ouverture de

l'ancienne Boucherie de Villamont
Sablons ., sous la terrasse

Viande de premier chois : CârOS bétail , Veau,
Porc, Charcuterie. Assortiment complet dans toutes

les catégories.
Prix très modérés. Se recommande.

J*—i¦¦¦___¦—_¦___ -^—¦¦——«——¦¦——¦——¦—¦___¦_¦¦ M—MB—appK

Chapelleri e du Faucon
fini HB-KH-HEB-B- ' ¦E_flH-_&HEL-HB_- _̂-SE__ -̂_E-ll-fl-H--i . ' _ ; . ' Wm\

(LJÈ M Hô pital 20 ï

Chapeaux fins et courants
Casquettes Bérets - Cravates

Réparations - "Voyez nos prix ;
mt9^̂ ^a^̂ !msm\ .I I «M—w-MB-BBI l l l  . I .111

ABONNEMENTS
I an 6 meit 3 nuit s mol»

Franco domicile i5.—- j .So 3.̂ 5 i.3o
Etranger . . . 46.— »3.— 11.5o 4.—

On s'abonne k toute époque. .
Abonnements-Porte, *o centimes en rus.

Changement d'adresse,* 5o centime».
"Bureau: Temple-Neuf, JV' t

ANNONCES **££!%£*>
Vu Canton, 10 c. Prix minim. cTune annonce

5o c. Avis mort. _5 c. ; tardifs 5o c
Suisse, li e. Etranger, 3_ e. Le samedi!

Suisse 3o c, étranger 35 c. Avis mor-
tuaires 3o e.

- Réclames, So c. minimum 2 5o. Suisse et
étranger, le samedi, 60 c; minimum 3 fr.

Demander !c tarif complet



Appartement
Ménage soignons sans enfant

<___rohe à louer tout de suite
un appartement an soleil, da
cinq on six pièces. Offre, écri-
te- sous B. N. 987 an 'bureau
dis la Feuille d'Avis.

OFFRES
Pour jeune fille de 16 ans on

oherciie place de

ÎOLONÏAIRE
pour aider au ménage, ou au-
près des __-__i». C-Crea à Mme
Medenlberg. Sei .igeta_tra__o 25,
Berne.

Jeune fillle sortant de i'écolo
an printemps, robuste et hon-
nête.

cherche place
ô—ns faim iiiiift où .Tl© appren-
drait la langue française. Bon

. traitement est prefér . à forts
gages. S'adresser à R. Kehrîi,
agent do police, EggiTnanin.tr.
No 17. Holl-gen près Berne.

On oheiche pour

jeune fille
qui sera confirmée à Pâques,
place ponr aider, aux travaux
dm ménage, on elle aurait l'oc-
oasdoin d'apprendre ia langue
française, — Adresser o__re- à,
J. Hug, G^seifflscbafstrasse 52,
Berne.

' Jeune Suissesse allemande
(18 an»), demande place de

volontaire
dan. bonne faimiiilH . à Neu_ha-
iral on environs, où e_k> aura
i'oc'ca-ion d'aipprendrô à tond
la langue française. 0__rôs sous_______ OF 8663 Z à Oï_U Ffiss-
_t-.__uoa_.e6, Zurich, Ziircher-
ho.. OFo 5227 Z

PUCES
On demande pour le 1er mars,

CUISINIÈRE
expérimentée êtt bien recom-
mandiée. Adresser offre, par
éj srit sous C. Ë. 18 au bureau
de la FeuillUe d'Avis. .¦ ' "'f ' .. ' ,

On chendhe ponr le 1er mars,
nne

femme de chambre
_e 25 à 30 ans-, bien re.omn.an-
dtée et sachant le français. S'a-
dresser à Mme Mau.r_.o-_r, à
Covimoaiidrèeibe.

ON CHERCHE
une Jeun© finie pour aider à la
maison et aux cfoaiups* Bonne
occasion d'aippre—dire la langue
_llean__de. Gag'e. d'après capa-
cités. S'adresser Chez W. &_h__-
rer. restaurant. Baigen prèà
Aairbersr (Benne).. i J ' ' _ — — —

On cherohe

jeune fille
80 à 30 an., sérieuso et die toute
confiance, sachant oçire, con-
naiss'anti les ' l__v_iu_ ' d'an mé-
nage soigné et aimant les en-
fants. Vie de famille. — Ecrire
Case postai-. 282. Nenchâtel.

On cherche

JEUNE FILLE
de 18 à 22 ans, pour aider aux
travaux du mena*.. Vie de fa-
mille. Bons gagnes. S'adresser à
Mme R-uiillet. G-randson.

On demande pour le 1er avril
dians petit ménage de trois
personnes

jeune fille
(16-17 am»), _és_r_a_it apprendre
I'aH_em«nd. Petite réfa-ibu-lon.

G-ossenbacher, horlogerie,
Grençhen. JH 2398 Gr

Mme Virahaux-Bonvi-r cher.
ohe pour le courant de février,
ponr son pensionnat à Haute-
rive, une bonne

CUISINIÈRE
Bons gages. S'adresser aux

Tilleuls. Hauterive. ,
On oherohe pour le 1er on le

18 mare une personne forte, très
sérieuse et de toute confiance,
pas au-dessous de 23-25 ans, par-
lant francai-, ©achaat déjà cui-
re. ' oomnue

aide-cuisinière
pendant quelques mois, . Puis
cuisinière, ei l'essai convient
aux deux parties, dans un éta-
blissement de malades.

Demander l'adresse du Ko S92
au bureau da la Feuille d'Avis.

On cherche pour homme seul
«t deux ett-ants

une fille
pouf faire 1g ménage. Barf-.
so__ H. F. 963 au bureau de la
Feuille d'Avis.

EMPLOIS DIVERS
Lingère

de 17 ans. ayant -ait appren-
tissage de dieux ans, eberche
place chez lingère où elie pour-
rait aipprendre on même temps
la languie française. Vie de fa-
mille désirée. S'adréss«r k Mme
von Bncflg, Bettil'âehsifcr. 166,
Grén-ben (Soleure). .TH2981Gr

Jeune fille, 19 ans. ayant fait
apprentissage de

COUTURIÈRE
cherche, pour le 1er avril, pla-
oe d'ouvrière chez bonne coutu-
rière pour dames, aveo chambre
et pension si possible. Offres à
Emma BilMer, couturière, Vor.
demwald près _-___gue (Argo-

. via).

; LOGEMENTS
A loner tout de suite

m -.eu.h&.el,

jolie villa
meublée on non, dix
chambres, bain, chant-
*aj_ _ central; jardin,
vue étendne.

S'adresser à l'AGESf .
CE KO II AN O E, B. de
Chambrier, Place Pur*
ry Û* I, îïeaehfttel

. _ I .. . ¦ i u '

i4 louer k V_l__g4n, pour 1*
lier mai.

DEUX LOGEMENTS
dont un de cinq chambres et
l'autre de trois chambres, aveo

•«ra sans 'local, .pouvant servir
d'atelier, .magasin ou autre. —
Eau, é-ectrkit», j -rdia. Faire
oCferes à Arnold Franc, Valaa-
Bf—-_¦

A louer rue de l'Hôpital, dès
le 2-1 tétwier,

un logement
de quatre pièces et dépendan-
ces. 80 fr. P-r moi». Ecrire sous
Œt. 0.18 au bureau de la Feuille
ffAvfo. 

A louer pour époque à oo_-
!._nir, dams Un beau Quartier
fle la ville, um appartement de
Quatre chambres et toutes dé-
pendances. — S'adresser casier
jpostal No 68. N-_B_-toL

A/ louer pour toute ou partie
_» l'aminée

li l ie il !
__eolb.ee au Domaine de Joli-
nuomit emr OOT-jer (Erfliaoh) aux
bords du laïc de Bienne, com-
wremiamt douze pièces et nom-
br-U-es dàpendances. Belles fo-
rêts à proxiiniité immiédiate. —
_?_dr___er pour reAseignetments
_t visites à M. R. de Coulon,
IBea-x-Arts 6. Neuchatel.

DOGEMENT
de dieux chambres, cuisine et
IdBpenl-anceB'", même adresse, une
bu deux ch___br_s non meu-
Mëes, indépeudiantes.

1 Demiàud'er l'adresse dm No 994
-m. bureau de la Feuille d'Avis.

CHAMBRES
B$UX JOLIES OHA_IB_tES

ooufoaitaibles à louer dams beau
quarti ... Aveune de la Gaie 4,
âme, k droite.

Beilile grande chambre, au eo-
ïsil et .pens-on soignée. _U cen-
tre de la ville. c.o.

Demander l'adresse du No 15
la,n bnrea u de la Feuille d'Avis.

Belles chambres, au soleil,
. vue sur le lac. T- S'adresser
rue Pourtalès 13, 1er étage.

Chamibre meublée, an soleil,
•pour monsieur sérieux. — Eue
(Pourt-lèa 8. 3me étage..

' Chambre meublée, au soleil,
vue sur la Pliâtes Purry. S'adres-
Ser Place Purry 3. 3me. c.o.
. Belle chamibre pour ouvrier.
Mauttins 4, 1er.¦ _—— i

Gramide chamibre meublée, in-
ldéipea.d'ain.t!e. au soleil. Place du
JM'ar.bé 3. 1er.

Jolie chambre meublée, pour
monsieur sérieux. S'adresse.¦Iru- Louis Favre 13. 1er. c.o.
. Belle g-ram'die c___û!bre meu-
blée, à deux fenêtres, pour mon-
BretÏT raj iigé.. 1er Mars 14. 3me, d.
', * I ¦ I Tl . i . , .

Be_e chambre avec pension
_oi£U;_e ; vue éur le lac et les
lAfliPes. Beiaus-Arts 14. Sme.

Chaimibre au soleil, chauffa-
IMé. Fg du Lao 3. 1er. à droite.

1 . ¦ ¦ .. .  ' i— i ; —y¦ Jolie chambre meublée. Pré-
IbaTreau 10. Sme, k gauche,. Cso.

Ohambre meublée, au 1er, à
droite, rue des Moulins 38.

Ohambre meublée, électricité.
iFr. 20. Sey.pn 9 a. 3me. c.o.

—¦elle chambre, au __4__L —
Louis Favre 15. rez-de-ch. o.o.

Jolie ohambre meublée, indé-
pendante, à mousieux sérieux.
«" ¦ôncert 4. Sme. à droite. c.o.

Chambre meublée. S'adresser
Tré'lle 6. mag. de cigares, c.o.

Très jolie chambre pour per-
sonne sérieuse. c.o.

¦S'adresser Sablons 25, rez-de;
'haussée. .

Petite pension recevrait en-
.ore uu monsieur rangé. —
C_s<mbr© co-fort.'aible, piano. -—
'Fbg de rHôpital Cfi. Sme, à dr.

LQCAT. DIVERSES
._ -l_uaa: au Faubourg do THô-

Pita.i iin rez-ide-cbausisée et éta-
ge contenant de grands locaux
pq.ur appartement, bureaux,
cefcles. éventuellement maga-
sins.¦A S'adresser à l'AGENCE HO-
MANDE. B. de Chambrier. Pla.
ce Pnrry No ï, Nenchâtel.

_&. Z_,0"CTEÎ-E3
& Aurs^ernier, deux grandes et
belles caves. S'adroséer on l'E-
tude do Me Henri Chédel, avo-
cat-notaire, à Neuchûtel, Saint-
flonoré 3. P 260 N

A loner pr le 34 jnin,
ponr bnreanx on appar-
tement, à «les person-
ne, tranquilles, res_ dé-
chaussée de cinq pièces
et dépendances. -Étude
Ph. Dubied , notaire.

• : i i—i 

Locaux neufs
à l'usage de magasin ou atelier
- louer., rue de la Maladière,
près de l'Hôpital ' Pourtalès. —
S'adresser Etude Ed. Bourqnlin,
Terreaux 1.

A louer
A PESEUX

dès maintenant pour date à
convenir un local .ur rue, pour
maiga_in ou atelier ; un appar-
tement de doux <cbaimlh.es, cui-
sine et 'dépendances ; un ou
deux locaux pour entrepôt.

Pour visiter, ' .'adresser a M,
IFirsibu-ghaus, rne de Granges
No 17.

Demandes à louer
¦ i i r i i i • i ' i

Méùagè .sans enfant, cherche
k louer tout de suite ou pour
époque à convenir

petit appartement
avec dépendances, situé au
Val-de-Buz ou au Vignoble. —
Fake offres pair écrit à Z. 94S
au bureau de la Feuille d'Avis.

Jeune ménage cherche pour
3e printemps

APPARTEMENT
de.-trois pièces, quartier agréa-
ble. Ecrire sous ehi.fr.3 M. G.
977 au bureau <te la Feuille
&A?ria, .. _ _•

§_ -®_^~?^S!̂ ^^_^^S«Ŝ _^Ŝ |_^^SSSv^^^§_iS_SŜ ^
M On cherche tout de suite P 8S9 N M

| appartement meublé I
M Faire offres sous P S39 N, à Publicitas, Neuohâtel. M
V&S F»»
â\

*__ Jiv*vi {jovi /-çVî j^vv) tsxft f ẑ î Q̂ 'i îftCNrWÎ _SSM _C__fl tô_ &_Nï _. \vi s*_a eus, &s"v*i 5*_?i &\>o _w<i i_r\\n

Une personne
de toute co_.iam._3 oherohe à
faire un petit- ménage ou de
petits savonnages. S'adresser
tous les jours chez Mme Gaf-
furi. Seyon 34. qui indiquera.

Jeune fille ia_tel!ligeia_e, de 16
ans, cherche dans bonne mai-
son où on ne parle que le fran-
caia, place de

VOLONTAIRE
pour aider au ménage ou gar-
der les enfamrts. On paye vo-
lontiers une petite pension à
ooudition que la j eune fille soit
bien nourrie et traitée; elle de-
sire deux heures de piano pajr
Bemaisne. Offres à M. A. Gerber-
Stoss. nég-mt-HTit. Keraer.

Jeune fUtle. Thurgovienme, de
bonne éducation, ayant suivi
quatre ans l'école .eoondaire,
cherche pour après Pâques,
bonne place _e

volontaire
dans farnflUie honorable, où elle
aiderait au ménage, bureau ou
magasin, garderait des enfants,
elle désirerait ainsi se perfec-
tionner dans la langue françai-
se Petits gages désirée, mais
bon traitement est essentiel.

Prière de s'adDesweT par écrit
sous E. L. 973 au bureau de la
FgnjTfr» d'Av 's. 

On oherohe place, pour après
Pâques, pour j eun» fille, sa-
chant déjà uu peu le français,
dans

bonne famille
des etuvlroms de Neuchatel. S'a-
dresser k Bruchez A_«__s, Er-
laoh (Berne).

Zuricoise
de 18 ans, fc-tau- te et bien au
oouranit dea travaux à l'aiguil-
le cherche place pour époque à
convenir, dans bonne famille,
où, à côté d'urne domestique,
ote s'occuperait d*èn_à_.ts ou
aiderai* au ménage, tout em
ayamt roccaslom. d'apprendre la
langue française. Prétentions
modc-tes. Offres écrites sous
Oh. 986 au bureau de la Feuille
d'Avis. 

Concierge
Place de concierge à repour-

voàr. . S'adresser par écrilt Case
postale No S667.

liÉMoiin
J^eune homme, 22 ans, con-

naissant bien son métier, cher-
che place. Entrerait aussi dans
une ,fabriç(ue. S'adresser à Alb.
Spreng, installateur, Peseux.

Jeune homme, 27 ans, cher-
che place tout de suite comme

domestique
de campagne. S'adresse. Parcs
105, 1er étage, Neuchatel.

Jeune Bernoise, âgée de 22
ans, désirant se perfectionner
dans la langue française, cher-
che place de

VOLONTAIRE
dans un magasin d'épicerie de
la ville ou des environs. S'a-
dresser à Ida Jost, Evole 56,
rez-de-chaussée, Neuchatel.

fiîsiiift-tiiiiifiife
pour mag-aki de confections
est diemai-dée.

Se renseigner sous P 35. N â
Publicitas. Neuchatel. P 352 N

Modiste
Jeume ouvrière cherche place

pour là saison, à Neùcbâtel,
dans ma_som sérieuse. Paire of-
fres écrites sous J. P. 991 au
bnreau de la Feuille d'Avis

Jeune tille de la Suisse alle-
mande cherche place

D'ASSUJETTIE
chez bonne tailil.use. pour les
premiers jours d'avril. Adreeser
offres à Mme Grisel, Rocher 80,
Nenchâte;1.
. «une o_. awuve, «u. ans,

cherche travail
dans petit atelier, ou. aïut-- em-
ploi. Faire offres poste restam-
te soins B. L. CorrnonidTèfthe.

F_Ee honnête, de la Suisse al-
lem'amde, ayant fait bon ap-
prentissage de

couturière
cherche place dans atelier de
1er ordre, à Nenchâtel ou envi-
rons, où ef_e aura l'occasion de
se perfectionner dans la couture
et d'aippMmdre la langue fran-
çaise. Pension ot chambre de
préféren .. chez la patronne. —
Offres sous chiffres OF 8662 Z
à Orell Fus_H-Anmonces. Zurich,
Zûr-herho-J ' ' OFc 5226 Z

JEUNE GARÇON
honnête et de bonne conduite
trouverait place de commission-
naire dams maison dé commerce
de la ville, dès mars prochain.
Adresser offres aveo références
sérieuses, Ôase postale 261, Neu-
chêteil.
» i ¦ i i .i ~ i —_—.—»

Jeune fille de 21 ans cherche
place pour se perfectionner
dans la langue française, de
(préférence dans

Restaurant ou boulangerie
pour aider au ménage et M_-
.4r. Entrée 1er ou 15 mars. —
Faire offres à Anna Gamder,
Catfé du Lion d'Or. Marin.

Jeune demoiselle, d'honorable
famille, présentant bien, var-
iant um peu le français, a iat
fait apprentissage complet che-
nue des meilleures couturière*
d'Interlakem. désire eimtpdoi dans

iiii k liedii
à Neuchatel, pour le printemps
ou époque à convenir. Référen-
ces à disjpos-tkm. S'adresser à
L. Feuz, Richengarten, Unter-

. seen -_è_ -atanlah-u.

Monsieur sérieui, m_rié, dans
la trentaine, cherche pour tout
de suite ou époque à couvemir,
à. Neuchatel ou environs, place
de CONCIERGE
dans fabrique ou maison par-
tJwulièire. Sait faire le j ardin et
mettre la main k tous les tra-
vaux. — Ofifres écrites avec
prétentions sous chiffres 8. G.
21 au bnreau de la Feuille d'A-
vis.

Fille de 16 ans, libérée des
école®, cherche de préférence à
Neuohâtel ou environs, place de

volontaire
dans commerce quelconque ponr
aider aux travaux du ménage
et du magasin. Leçons de fratn-
cais sont désirées. Entrée après
Pâques. Offres sous FZ 470 N
à F. Zweifel & Oo. Agence da
Publicité, rue de PHÔoital 8,

.Nenplifltel . V7, 470 N
Fils d'agriculteur, sérieux et

de confiance, muni de bons cer-
tificats, cherche place de pre-
mier

DOMESTIQUE
ou pour travailler avec les che-
vaux dams Un bon d«ma__e. —
Entrée immédiate ou à conve-
nir. Adresser offres avec indi-
cation des gages sous chiffres
D. 23 au bureau de la Feuille
d'Avia.

Apprentissaqes
' I . I ———_ M——_h_

On cherche k placer j eune
homme de 16 ans, fort, chez DOS
maître

iiÉif Hoiliseï
(catholique si possible), de la
Suisse romande, et où 11 ap-
prendrait à fond le métier. Of-
fres à E. Hug. zur Eintracht,
Huttwil (Berne). 

Bureau
On recevrait comme appren-

tie, dans une Etude de la ville.
j eune taie b-tel-igèntc. possé-
dant jo lie éerituTe. Quelques no-
tions de sténo-dactyiograiphie et
dési-ant ee forme* aux travaux
de buréati. Peti'te rétribution
imanéd-te. Offres écrites sous
chiffres X. 964 au bureau de laFenHUip d'Avis. 

Jeune homme, 17 ans, hon-
nête et robuste, venant d'Olten,
cherohe place d'apprenti dans

.oÉnn..!H«t.--e...
k Nenchâtel ou environs. En-
trée après Pâques. S'adresser
ohe_ M. Ottp Kubler, St-Nico-
las 12. Neuchatel.

On oherohe une¦ ' anpreiitfe
chep Mlles Schaerer et Bau-
mann, repasseuses, Fanys 68,
Neuchatel.
_—————¦mmmamBmgmmmmm¦¦—

PERDUS
Objets trouvés

k réclamer au poste de police
Une -ouverture pour __en __ .
Un biHeit de banque.
Une paire d- chaus-ures (da-

__.).
Une montre (dame):

A VENDRE
JDenx poS-J-P

à l'engTaàs; à vendre. Les Pri-
_ea No i. sous St-Nioottae, Neur
châtel.

Jeun® veau
à veu_re, ohes? Colin frères,
Serï_ue s/Coreelleà.

Un poulailler
et 20 poules, bonnes pondeuses,
à vendre. — S'adresser Guïllet,
Fontaine André 5.

Deux beaux porcs
k vendre. Charmettes 14, Vau-
seyon. ,

A VENDRE
choux-raves, carottesi pommes
de terre ménagères et pommes
de terre fourragères, betteraves.
Colonie pé-àtouti-ire de Wtts-
wll. 
Wj mmmm. ..I-I - mmmm.,,  , ,« . i ; — t.  ¦--.-.. m -

OCCASION
A vendre pour cause de dé-

part jolie chamibre à coucher,
à l'état de neuf, chêne natnreil,
deux lits, un lavabo, tables de
nmiit, deux chaises, taMe. se-
choir, côdiée à 1300. franc.,

Dèmamdier l'adresse du No. 14
an bureau de Ta Feuille d'Avis]

A VENDRE
faute d'emploi î THJ lit de fer,
ootppM. une tablo de nuit, un
iustfcre k trois iamme., un com-
plet pour monsieur, Çra-;d«
taille, peu usagé. — S'adress-r
Fahy_ 25, rezrde-chaus.ée, . au
milieu.

A vendre faute d'emploi un
PIANO

noir, demi-oue—e, maehiifiqno
instrument presque neuf, céo.
à bas ' prix. — S'adresser aux
Saare 8. Pour traiter s'adresser
à Albert Oalame, Puits 7, La
Ôhaux-de-Fonds.
i —" " ' " ; i' -\

A remettre
aux Verrières, au centre du vil-
lage, pour tout d^ «mite ou pour
époque à convenir, un

magasin de ferblanterie
quto~ai_-9T-e et mercerie, le lo-
cal peut être employé i-Our tous
genTes de owmmerce. S'adreAsê.
à A, Foschi. ferblantier, Ver-
rières (Suisse).

Para-Cuir
La semelle et talons Para-

Cuir doublent la _ durée die vos
chaus-ures,' suppriment le froid
aux pied, et ne glissent pas.

ECONOMIE 50%
Ne pas confondre; cet article

n'est ni du cuir, ni du. caout-
chouc. Sa pose est des plus fa-
ciles.
Fabrique et magasins de vente:
NArfBEL , Cha d nn _0, Lausanne

DÉPOTS :
NeuChfttel : Jean Constantin],

Plaoe du Marché 1.
Cornélius Aimone. rue du Tré-

sor 2.
St-Blaise : Caprara, cord., rue

Moulins 2.
Corcelles : Otto Weber, cord,
Pesenx : Emile Hofmann. négo-

ciant.
Marin p. N, : Paul d'Epagnier,

électricien.
Valangin : Albert Bar, cord.
Fontaines : La Burnier, chaus-

sure»- JH50073O

MISE EN BOUTEILLES

BOUCHONS CHOISIS
MARQUE ETOILE

FABRIQUE DE BOUCHONS, ARTICLES DE CAVE
Haas Scheidegger, Lanton, jura

N. B. ~- La. maison ne vepd pas en dessous de 2006 pièces.

El I I  ï~e(?U un DOU- \ \\
j é yl veau choix de V Ŝt

f ROBESl
EÀ du soir (̂

m \hlM i. P1I l  I IIU l llli H h I5\ \ \ 9 ¦¦ vs a B »_ ai V_l '_» I I tt

^^ 
Mai.on spécialisée dans 

la J \M
^& vente de TISSUS et de la 

f eM
^gs. CONPECTIOJS" /Kf
^ \̂ Faites 

vos 
achats r /2 1

îlik ^ez les spécialistes Jfff

wwËMtmmMMMmmmmmmf m&mmMm
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Alexandre k Jean Coste 1
Propriélaires-Encaveurs — Vins en gros — E

AUVERNIER NEUOHATEL

I

Tét, 10 
^^^^^^^^ 

1&- 7.«5«

Mise en- bouteilles prochainement d'un foudre
Neuchatel blanc Î922, sur lie

CRU DE CHAMPRE VEYRES , _ «>' chou %
mm&ëmmmiî m&mmmMmMm^mmamm

L BOURQUIN
photographe, à Colombier

absent
dn 9 février au 8 mini 1B-3

A vendre
une armoire â ,glace Louas. XV.
unie coif-eus. bilaùciie ts XVI,¦ uni ddva_ et ttn maateau oaoufc.
o_.o_io pour .mon_i'_ur, en par-
fait Alàt. S'adresser Seyon 9,
3me étage, à droite,

S PIANO %
en parfaits *ta*. PI-- très avan-
tageu_. ffatair^eser Faubourg de
l'H-ipita. 3«. ier, k gauche.

Collectionneurs
A rendiré un aflibum de tim-

bres anciens, ainsi que de nom-
breux timbres détachés. — S'a-
-reséer ohea Mme Pell-t, Port-
d'Hautetrtve;

Miel coulé -—
du pays 
Fr. .... '—i—--
la livra ¦¦ ¦• '¦¦¦ '""7 ¦ i
— ZiMMERWANN S. A.

Esparcelle iriée
du pays à fr. 6.— le doubla, à
vendre. Alfred Mosêr, Lu Jon*
chère, (val-dè-Enz)

A VENDRE
un -o-sarvatei-? (ouatre soribe-
tièr_s>, un. «waohine _ glace;
un. gi—oière. S'adresseç Pâtis-
serie T/i'si,i(i«r,
i nu » i t i i i i i » »«———. m̂mmmmmm—m—.

A vewdire mue

double poiselte
àVec char à pont, voilture et
harnais. S'adresser Teintureri.
St-Nltooilas 10.'

i t j" . I I  i >

A vemdrô une Défie

poussette anglaise
S'aH-tesser à P. EtlzingTie. Au-

TPirnler. '. .'m l i II. Il ' I l  II

A VENDRE
deusç ¦ _h'__ses neuichâtelloisiéS, un
baht-b.

Bemàn-e* l'adï-ssie. du No 17
au BnrroBU de la . Fe^ulle d'Avis.

Employé ayant place stable
eher-he k eu-Piunter

1%; asoo
ço_-, petit «ajpçterfté, bann* «*•raotié; -r^mbouirsab-é selon éA-
M," ECTÏre sous E, A. 89.7 au
bureau rfe, la. feuille d'Avis.I I | ¦! Ht I ¦'!- I ' .A venére d'occaeioin .c_la

poussette anglaise
«u. flc<axrotea. k bas prix, SV
dresse. Boine 5, re.-di_-_l.aT_h
sée. à drott».

Café Mocca
8 fr, la livre. Forte économie.
IA goûte., o'e/st l'adopter. 'Eô-
tié-age journalier.

M. BUÔ-NON, Sfc._Ion«rë
Thnbrea 5% Tèlfipli. 6.78

Envol m dehors

Demandes à acheter
Neuchatel blanc, 1922
de bontn» atw-l_b_ est d__fl_ndé,
Adrossetr ottret. êorites à V. 20
an bmr»»a.u de la Feuille d'Avis.

¦ 1 1  i i i i

On 'o—èrohé à acheter d'occa-
sion ma petit

coffre - fort
usagé. Faire offres casier pos-
tal No 68, NOTotâteiL

On désire acheter pe-
tit chien race japonai-
se Kins Charles, Bien on
de Malte on Pékinois.

«fifres poste restante,
«.eachatel. S«a.

On. achèteirait d'oocaision ntn»

W-th li E-ube
en bon état,

Pemandet l'aidresse du No 19
au bureau de la Feuille d'Avis.

' . i i——¦m—m.-^

On demande a acheter une
petite

voiture
ou break léger, eu très bon. état.
S'adresser à Jean Schaer, _o _-
cfo-wie. NéucbAteL

On demande k acheter jeune

taureau
d* 10 k U. rnote. Faire offres
écrites à O. 989 _u bureau de la
Feuille d'Avis
i 1 1 1 «ii ¦_ i m

On achèterait d'occasion

chauffe-bain
k bois et baignoir. émaillée.

Offre- écrite- sous dhiffre,
v. 971 an bureau de la Feuille
d'Avis.

AVIS DIVERS
¦ ¦¦¦¦ -ii ¦' '¦ -.. ..--i i tî i - . i. , . .n m i

Salon de coiffure
pour dames

Mmo H Krôter-Marrél
Place Numa-Droz

ONDULATIONS MARCEL
COIFFURES DE BAL

Prix modérés
FrCts hypothécaires,

1" rang offerts sur im-
mei-bl.s & l- enchâiel» —
Plnsienra sommes de 10
à 50.000 fr. — Condi-
tion» favorable-. S'a-
dresser poste restante,
Kenchatei, A.B.C. 1>.
!!¦¦¦ —il—il-II, lll l lllll lflllllllllll- llllll IIW IP

PENSION
soignée et j olies chambres pour
persc_in$s sérieuses et ferauqnU-
les.i Belle situation.

Demander ' par écrit, rensi-î-
gnémietnts et prix sous B, V. 882
aa bureau de là Feni'ie d'Avis.

Jeume étranger ish'eriishe cham-
bre agréa/Me et bonne

PENSION
dans . petite îamilie dM-nguée,
Adfés_er ofifres sous H. Hott. H.»
P0-te restante.

On demaude du

linge à blanchir
av«io ou sans repass—_e. Travail
Prompt et soign... A. Rouge-
mont, Cassaities: 20.

ÉCHANGE
FâmiUIe zuricoise désire pla-

cer sa j eune -411 e <iaï)s une mai-
_o_. bourgeoise, à NeuiÏJâtel, eu
échangé' d'uïte j ebne fille ou
d'un j eune garçon. Ecrire sous
E. N. 16 au bureau de la Fenil-

. 1» i' L-vim.

¦— 10 II 23 i

¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ H
W H ÎV^H^E  ̂ en 

faveur 
de l8

W JC-IXV A J-L-l Suisse Libérale
à la BOÏO-IPE

Mercredi 14 février de 2 à 6 heures de l'après-midi
Visite de la vente : Entrée 40 centimes.

Pleurs — Orchestre — Thé

Jeudi -15 Février 1923
10 heures, m Ouverture de la vente. — Entrée libre. — Objets

d'art. — Articles de ménag.. — Vétemenits d'en-ants-
Divers. Buffet

Après midi. — Dès 1 heure : Oatfé noir. — Orchestre. — Thé. —
Prestidigitation. — Horoscopes . — C__io___n_ie. —
Pêche. — Roue de la farfune. — Ballons eajpti_s.

Soir, dès 6 h. 30 : Souper
Prière de retenir ses places. Prix Fr. 5.50. S'inscrire au buffet.

Saynète. — Ombres chinoises. — Productions musicales.
Dès 8 h. 50 : Ooatinuatiwa de la vente. — Bufifet.

ORCHESTRE LÉONESSE
Dès 10 heures T  ̂

A -VTCT7 Dès 10 heure,
du soir JL_# _r\_ r>l k_3X-_ du soir

BBiiaBHBBBBBHBHHBaB---Bg

AVIS
i . . .  —

MM
Noas avons l'honneur de vous iniformer que par suite de la

mort de notre regretté père, la raison sociale Bmy Crosa & F__
a cessé d'exisW d  ̂ le 31 j anvier 1923.

Messieurs Joseph el Antoine Crosa. ses fils, ont repris
l'entreprise sous _a raison sociale Crosa Frère», entreprise
de Gypseoie et Peinture. Ds ico_tiuueroa.t à vouer tous leur-
soins â l'exécution des travaux que vous voudrez bien leur con-
fier. Par un travail consciencieux et l'emploi de marchandises
de Ire qualité, Us espèrent que vous reporterea sur eux la cou-
fiance que vous avez toujours témoignée à feu leur père.

Joseph Crosa.
Antoine Crosa.

Nous référant à la circulaire ci-dessus, nous saisissons cette
ocoasion pour remercier bien sincèrement Messieurs les archi-
tectes, propriétaires, niota_re_, gérants d'imumeuibles et le public
en général, t>o_- la confiance qu'il» ont toujours témoignée k la
Maison Bmy Croaa - FŒte.

Neuch-itel, le _1 janvier 1928.
Crosa Frères.

S Transports « Rapide » I
f ' fisS _____1__-B_-Î ^^^

Le soussigné informe llton-rable public de : j
y y  Neuchatel et environs, ainsi que ses amis et
[: i connaissances, qu'il exploite, dès ce jour, une
; a Entreprise de Transports par camion.

Par un service soigné, résultant d'une longue i
i 1 activité dans ce métier, ej: des prix modérés, |

il espère mériter la confiance qu'il sollicite.

i FÉLICIEN SCHNEIDER, Coulon 2 I
m Tél. 13.71 NEUCHATEL Garage : Manège j
_^BBH _ > * - , '" IfiBW

ÉCOLE CANTONALE DE DESSIN
(Ancien bât-tnieait du Musée Aitlaud)

Place de la Btponne LAUSANNE Place de 'la. Ràponne

Exposition posthume
des œuvres de BERTHE GAY, aquarelliste

du 15 février au 1er mars 1923
Ouverte tous les jours de 10-13 et de 14 à 17 heures.
Entrée 50 c, Ecoles 25 c. (taxe municipale comprise).

Madame Alphonse SAN- H
DOZ. ses enfants et les fa- I
milles alliées, dans l'Un- B
possibilité de répondre k B
chacun en particulier, re- H
mercient bien sincèrement I
toutes les personnes qui I
leur ont témoigné de la I
sympathie pendant la ma. |
ladie et le grand deuil qui H

9 vient de les frapper. |j
B Dombresson. 8 février 1923. B

Ans: parents
Jeunes geis on jeunes tilles,

désârant appreni_re l'allemand,
fieraient reçu- d—he une _am_le
dtes etnvirona de ThOwne. Bons
soins. Ecoles primaire et secon-
daire. Piano. ExceUeutes rétfé-
rences. Prix de pensioii 80 fr.
par mois.

Demander l'adresse du No 22
an bureau de la Feuille d'Avis.

Echang®
On cherohe à placer (nil-avril)

jeune HHe de _5 ans devant
suivre l'école de <wa_mérce, en
échiœnge de jeune fille ou gar-
çon. Bon traitement assuré. —
Rodo-ph© Herxig. Millhausser.
Btrasse 97, Bflle.

Urne datme oraigtnant l'isole-
mehtfc cherche

dame sérieuse
ouï pourrait partager logeûiéot
confortable ou serait reçu© con-
tre modeste pension. S'adresser
pair .«rît sous chiffres P. 11 au
bnreau de la Feuiilil. d'Avis.

On demande tun

dêm-nagement
on autre tr-nsport à étf.ectue_
tout de suite pour. Pontarlier,
par. c_n_ton-_utomobil_. S'adres-
ser à Ed. von Ai-, Pe.eu_, —
tfelléohone 85.

Je cherche à placer ma fille
de 14 ans •. dates famille hono-
rable, où elle apprendrait la
langue française,

en échange
d'une j eune fille du même _ge.
Elle pourrait aider au ménage
ou au commerce, de préférence
dans poste, magasin ou boulan-
gerie. Vie de famille réciproque
doit être assurée. Offres à Mme
J. Bàmmer. institutrice, Eger-
trini^&Ti (Sin-Tenre) 

On .cherche pour lé commen-
cement du mois d'avril,

chambre et pension
pour un jeune homme de 18 ans,
d. pr_fér_nce da03 ane bonne
famrille d« ia ville. Offres sous
chiffres F. W. 2094 à Case pos-
tale 999. Biiren a/A . 

On placerait
j erané homme aui études, dans
bonus famille de Neuchatel. —
Offres eoua chl_ir_s p 1.71 u à
Publicitas. Bienne. JH 10044 Y

ÉCHANGE
On désire placer dans famille

de Neuchatel Une jeune fille
devant enivre l'école secondai-
re en échange d'un garçon de
iprë-érence. Àidres.er offres à
O. Omodtei, Wj -ttenibachstrasse
No SI Banu-

Couturière
demandé travail en j ournée. —
Seyon 9. 2me. à droite.

ENGLISH LESSONS
Berger, rue du Château 13.
On prendrait deux jeu nes

gens eu
PENSION
Bonme table, vie de famille.

Piano à disposition. Plis mo-
dérés. M. Fred, Mittelstrasse' 61,
Berne. 

On demaude à

emprunter fr. 1000
pour un oomumerce, sous très
bonue garantie, soit immeuble,
terrain ou verger. Ecrire sous
O. D. 792 au bureau de la Feuil-
le d'Avis.¦ m ' u i . .

AVIS MÉDICAUX

L. hli Pi
vaccinera

mardi 12 février
de i ii h, k 3 „ h.

I Monsieur Jules WAVEE B
fl et les membres de sa fa- 1
B mille, très sensibles aux I
¦ nombreux témoignages de I
fl sympathie oui leur ont été H
fl adressés, remercient toutes B
H les personnes qni ont pris fl
fl part à leur grand deuil, |j
: \ Nenchâtel. 7 février 1923. fl

I 

Madame et Monsieur ¦
Chs-H. PORRET-PASCAL I
remercient vivement toutes fl
les personnes qui leur ont 9
témoigné de la sympathie fl
dans leur deuil.

Nenchâtel, 8 février 1923. fl

Hous chsuhons p our
p lusieurs  j e u m s  f i l l e s

saçrta-t de l'école à Pâques -es 'pSaçes daais boomies ta__0_e_ pour
apprendre la langue française et la temue d'un mêuage soigné
(pas à la campagtnie). Petit- gagea approprié, et vie de famille
désirés.

Oeuvre de placement de lT-gliae bernoise. Werner Rltter,
Instituteur, Bieiine-Boujean. J_ I lOOSp T
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MATHILDE ALANIC

w- Oh ! oh ! Madame ma femme, vous votts
permettez d'étranges hardiesses ! remontre M.
Mauréan, plaisamment bougon. N,aurie_-v_us
point quelque parti à proposer au colonel ?
-.ans toute femme, il y a l'étoffe d'un agent
matrimonial Garde à vous, Kermeur ! Mais
vous devez être blasé sur ce genre d'escar-
mouches ? Que d'embûches et de pièges durent
6tre dressés sous vos pas !

Kermeur sourit et saluant Mme Mauréan :
— Chère Madame, dois-je croire que vous

préméditiez de pareils attentats, vous que j'ai
toujours connue pacifique et accommodante ?

La mère de Cécile lève paisiblement les
épaules.

— Sornettes 1 Je ne complote rien. Je m'é-
tonne seulement.. Et j e déplore que vous ne
vous soyez pas décidé à îaire le bonheur d'une
femme.

— Oh l oh l colonel î voilà une affirmation
Bien catégorique ! s'écrie Cécile en riant.

— Je suis tout confus d'une opinion si flat-
teuse 1 fait Kermeur, avec sa gaîté tempérée
et de bon aloi. Eussé-je vraiment fait le bon-
heur d'une femme ? Et elle, cette inconnue,
eût-elle réussi à faire le mien . Terrible énig-

me ! Dans le doute, j'ai préféré m'abstenir...
Puis la vie est si courte que je jugeais peine
perdue de m'y enraciner !

— Mais moi, chuchoté Colinette, versant sur
l'épaule de Kermeur sa toison dorée, moi, je
vous ai demandé de m'épouser, un jour. Et
vous ayez promis de m'attendre !

— La promesse tient toujours, repart grave-
ment l'officier. Seulement ne f en- mortifie pas,
Colinette, d'autres que toi m'ont déjà proposé
cet arrangement. Mais, le moment venu, mes
petites . fiancées oubliaient notre accord. Dans
une dizaine d'années, tu feras de même. Tu
verras que j'assisterai à tes noces avec un au-
tre. Et, pour consolation ,. tu me feras parrain
de l'un de tes enfants. C'est la règle de mà
destinée, semble-t-il.

— Je l'ai souvent constaté, soupire Mme
Mauréan, suivant son idée. Ce sont les meil-
leurs et les plus sensibles d'entre les hommes
qui reculent devant les irisques du. mariage 1

— Ce qui revient à dire, que nous qui . le
bravâmes, ce risqué, nous ne devons être ran-
gés ni parmi les meilleurs, ni parmi les plus
sensibles, rétorque vivement M. Mauréan. Voi-
ci les maris, ici présents, bien accommodés !
Que vous en semble, Le Sénéchal ?'Protestons!

Rémy, tressautant, tourne vers celui qui l'in-
terpelle des yeux dilatés, interrogateurs. Son
visible désarroi prouve que son esprit vaguait
bien loin de l'entretien.

— Protestons ! n'en répète-t-il pas moins,
sans savoir évidemment contre quoi il est mis
en demeure de réclamer.

Le regard pénétrant . de Kermeur s'appuie
discrètement sur ce protestataire sans convic-
tion, puis glisse vers la table à thé où' Nicole
tripote tasses et soucoupes, aidée de Mme Du-
plessis, et si appliquée à sa besogne qu'elle

laisse courir la causerie sans s'y mêler. N'est-il
pas étonnant que la voix claire et vive, prompte
à la riposte et à l'attaque, et où le rire s'é-
grène en notes cristallines, se fasse si peu en-
tendre r Et quelle expression sérieuse fige la
physionomie mobile et tendre* où d'ordinaire
jouent le sourire et les nuages, comme en un
ciel d'avril . .

Kermeur désire jouir de, la voix et du sou-
rire, et 's'il s'attriste de ce que l'agrément s'en
fasse plus rare, son regard s'abaisse vers le
tapis, comme pour en étudier les combinaisons
vertes et mauves./ -x .,

L'ex-député, nonobstant,' poursuit la discus-
sion, vers une fin élevée et d'un ton presque
éloquent : . 

— Au fond, je suis de l'avis de ma femme,
mon cher Kermeur. Personne de nous n'attri-
buera votre célibat à des calculs égoïstes. Je
vous connais de longue date. Un homme qui
professe un tel désintéressement de soi,, un si
complet mépris des ambitions et des soucis
vulgaires, est capable de toutes les abnégations.
Vous eussiez pu être chartreux, vous vous êtes
fait soldat, jugeant que votre pays avait be-
soin de votre effort, et appartenant à la géné-
ration que les Allemands appellent - les re-
vanchards ... Vous vous êtes consacré intégra-
lement à un grand devoir silencieux. Mais
vous nous laisserez peut-être un livre où se
résumera la noble et sage expérience de votre
vie ?

Kermeur, des deux mains, repousse les
éloges.

r— Mon 'bon Mauréan, c'est mon oraison fu-
nèbre anticipée que vous prononcez là !., Trop
de fleurs pour un homme vivant ! Et si j'ob-
tiens la mort que doit souhaiter un soldat, vous
ne serez pas à portée de replacer vos belles

phrases sur ma tombe.— — -
Un bruit de petites cuillers qui croulent en

tas sur le plateau, et Nicole se retourne, les
traits contractés.

— Parrain ! ne parlez pas de cela !
— Soit I n'en parlons pas ! accorde le color

nel, avec un sourire. Merci quand même, Mau-
réan ! votre petit discours fut pathétique.
Quant à laisser un livre, inutile d'y songer.
Mon style manque de souffle ! Tout ce que j'ai
appris, personnellement, se résume en quatre
petits mots, que tout le monde connaît : Fais
ce que 'dois.

" — Tout le monde les connaît. Mais combien
peu les pratiquent ! observe Nicole, avec une
intonation mordante. Un livre qui ne contien-
drait que ces quatre mots serait plus substan-
tiel que la plupart des volumes à trois cents
pages... et d'une lecture bien profitable à cer-
tains !

— Et à. certaines, je suppose... ajoute Rémy
dans un marmonnement suivi d'un rire bref.

— Colonel, du thé ? Sans sucre, toujours ?
propose Mme Duplessis en hâte.

XXI

— Voilà, parrain, mon revoir de prédilec-
tion : l'île sauvage d'où je vous écrivais, le
plus souvent Bien digne de votre filleule, n'est-
ce pas ? cette trouvaille d'un coin inculte et
mal peigné, en ce princier Monte Carlo !

— Je connais tes goûts de Thébaïde. Celle-
ci est délicieuse ! répond le colonel, en s'as-
seyant au pied d'un vieil olivier noueux.

Nicole elle-même prend place sur une pierre,
à demi enfoncée sous l'herbe, et demeure pen-
sive, les bras serrés autour des genoux. Ses

yeux, tournés vers l'horizon, s'emplissent des
mirages bleus de la mer et du ciel. Sa pbt-
trine se gonfle et se soulève, comme pour as-
pirer avidement l'air matinal. Mais Kermeur
sait que la jeune femme ne l'a pas amené ici»
tandis que Rémy écrit à un fermier des ins-
tructions pressées et que les enfants jouent
sur la grève -voisine, uniquement pour contem-
pler le panorama et humer la brise. Il sait que
l'instant est venu pour lequel il fut appelé,
l'instant de la confidence. Et il attend, sans
questions, dans ce silence où les pensées amies
se rapprochent et correspondent le mieux.

— J'aime cette mer méridionale, rêve Ni-
cole à demi-voix. Quand j'étai s enfant, les
fluctuations de l'Océan me déconcertaient. Je
trouvais désolant le tableau de la marée basse,
découvrant le limon du port et la vase de la
plage; et les bateaux inertes, couchés sur le
flanc, m'affligeaient «T'ai appris, depuis lors,
que les sentiments humains subissent cette loi
humiliante du flux et du reflux. Rien ne se
fixe, rien ne persiste. Alors je suis reconnais-
sante à la Méditerranée de paraître immuable
et je m'encourage à imaginer qu'il existe peut-
être des âmes ainsi lumineuses, protondes et
divinement stables... Uh cœur qui ne varierait
pas I Est-ce introuvable ?... Je ne crois pas
que le mien ait changé... Mais...

Sans autre transition, levant les yeux vers
son ami, et mordant Ses lèvres pour retenir
un sanglot qui s'échappe en même temps que
ses paroles, Nicole balbutié!-.

— Rémy, j 'en ai peur, ne m'aime plus corn-'
me je l'aime, lui !

(A suivre.;

NICOLE MAEIËE

i VENTE H j |  A il

M Profitez encore de celte dernière
i OCCASION 1

; d'acheter avautageusemeat j
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Cest au PALACE qne nous devons la Joie d'avoir vu pour la première fois THE KID. C'est encore an PALACE qne nous if^S
i devrons cette autre joie de connaître „ CHAGRIN DE GOSSE " qui lni est Infiniment supérieur. '" §§1
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H 
Taies d'oreillers, qualité solide , sans apprêt 1.8© ps»
Taies d'oreillers, festonnées main et brodées tout le tou.r maiù 3.50 - .. =_}

L-J Draps de lits, double fil , qualité lourde , festonnés , . .. j l
[ a ]  ' -'• ' ;;•".-;' . article recommandé 9.50 "m]
rn Serviettes de table , 65/65 ; la pièce ©.75 ' i l
r—i Serviettes de table , mi-fil » 1,10 M
t-J Nappes à thé , encadrées, damassé belle qualité ___________ 5.90 ss
L-J Nappage damier qualité supérieure, largeur 140 cm,, le mètre 3.50 _J
1*1 Bazin pour duvets , 135 cm. -• , „_ qualités de 3.50 à 1.95
[¦"] Toile pour draps de lits, blanchie , largeur t SO cm., ' 3r^r double chaîne extra-lourde, qualité garantie , le mètre 3.80 *4

M Lingerie pour dames et messieurs ynn
b=_! Beau choix - Confection soignée - Toiles de qualité "s-j__] v '-; ' ¦ . ... H
S V. M I C H E L O U D, Neuchatel, Ternple-NQMf 3

pj Maison spéciale de BLANC *é
t=j Reconnue pour vendre de la bonne marchandise et bon marché sW

BEES _-EBEEEHESEEBEEEEEEEEEEEEEEE [__
ASSOCIATION DU SOU POUR LE RELÈVEMENT MORAL

Chapelle cies Terreaux
LUNDI 12 FÉVRIER, à S _«o_es

Causerie pour dames
par M. Pourésy

délégTié sréoéxal de la . Fédérati-o. des Soci-tés fraino-i8e_ -M_tac_
l'iimaïKxrailité «t rédiaoteoir du ïlalève<m>e_t socia.

Tontes les femim.es qui s'intéresse—, à --tte question scmit ocxr-
d-aHomentt inviitéee, — Coflleofce -pour oon'vrir les trais.

Fromaaes TILSIT
bonne marchandise bien mûre
en meules de-3,  4 !_ kpr. à Fr.
1.30 le % kg. est envoyé© franco
de port. Par deux pièûes, 10 o.
par kg. meilleur marché, ainsi
que :

VIANDE DE PORC
fumée. Marchandise du pays,
le % kg. Fr. 2.10, franco de port.

J. VOGELI-ZUBLJEE
Fromagerie et élevage de porcs

FEAUENFELD
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.. " CETTE SEMAINE r SUITE ET FIN . . j™||
IÉTS li'IIe Rftvaffetir - "Le Maître d'Ecole et la Chonet-e - Celle qni v«nj;e - Son Altesse Flenr de Marie __(«
; ; .] L& Ohonette, l'ignoble ogresse, subit tm châtiment bien mérité. Le prince Eodolplie poursuit son œuvre de .ustieie. } après le Maître B î !  |
Ifâ^ d-_coî-, Ferrand... - Fleur de Marie », sauvée, rentre à la cour aveo son père. j j i
flgBg Les habitués de notre établissement suivent avec un intérêt croissant les angoissantes aventures de leur héroïne favorite, si bien incarnée - :-
WfiBP i«_r restraordinaixe H. Duilos dans « Fleur de Marie ». ¦ Ksls»

misL Dès vendredi 16 février : N A N O U K  l 'Esquimau, Inoubliable vision de la vie effroyable et héroïque des Esquimaux. l|fgï|

H- §s_ i_i9ilk{li-si _̂__- lis lili_-lii_l̂ lli_^̂ _aii_Bli_--_l

_-. l'Ouvroir de Neuchatel
Treille 3

Qu'on trouve les meilleure articles de flanellette
Ces -onfi-v-teme-its sotmt reconum'andés Etpécialemenit amx "per-

sonne- d_lioate_ comme aux enfants et à tous ceux qui s'échauf-
fent et se refroidissent raipidêmerat. Ils sont d'un porter agréable,
d'une solidité éprouvée, aussi chauds que douillets, et lieu, prix
modique les met à la portée de toutes les bourses.
. . L'Ouvroir . s'est fait nme spécialité de chemises pour messieurs

-_t garçons, en îlianeMettes claires,, mioyenines on foncées, à lignes
ou à carreaux, en flanellette tennis, de toute première qualité .

Bestes po _x raccommodages.
10 °/o d'escompte sur ions les articles

Oo exécute les commandes de couture et de tricotage, rapi-
dement, soigneraisemen/t, et au prix le plus raisonnable*.

N.-B. — Nous rappelons qne les articles dô l'Ouvroir sont
©onfectionnés par des mères de famille, des chômeuses, des fem-
mes Agées, des Infirmes, on des femmes seules dans une situation
difficile.

rSë*. IHWWBliVlt.BWiilliWtfl'ItMI . 
¦¦"""'* "'" "" j———»—

r~^t;J J^^aJ_^_SJ^̂  1 Coquelncht s Itongeole

i»
w/^

-_ll 150̂ T_ F^UTSTP _ '!̂n vente P^
011
' 8i directement

_l_îÉ _̂ffl_m_i_i -_H_yrt 
MJ . _n—iin„. .il " "i

D_BBa--^-«--DH--B--aa

iliop.rie_.nle!S. A. |
¦ LA CHAUX - DE - FONDS ¦
£3 Tél. 5.73 U
| FLEUEIEB - Tél. -3

H H
:3 Produits ehianiques et
g teebniques pour l'iindu&trie B

 ̂
.. Produit- spéciaux ]

B-ROUK Nlo-elage» Argentage B
Doçage. è ô, ¦ B

1 Sel- G-BENOL-poi»- doreur B
-l-Aeides.- B_n____Bi ;' -H'ùileSi B
B Essences. Couleurs. Vernis ¦
9 en poudre et prêt à l'ém- H
S ploi, toutes nuauioes. Huile S
2 de lin. Siccatifs, Oeruses, g
B .; / , .etc. V ' . . a
! Pinceaux. Sirops. Liqueurs 5

Ores et détail "

BaBflBBBB>B_>aM_BaBBBB

CYCLISTES
Avant d'aobeter une bicyclette

voyez ce que font :

Cosmos
1re marque suisse

Prix en baisse

Peygeot
La grande marque mondiale

Tous modèles en stock

PNEUS 1" qualité
des meilleures marques

BICYCLETTES D'OCCASION
à prix avantageux

Réparations - Locations
Echanges

r.iisïiliii u.
TEMPLE- NEUF 6, NEU.HftTEL

BBBBBBBBBBBBBaBBBB BB
j ALLIANCES

Pendules neuchàteloises B

| PI. €. PIAGET |
B Horlogirie-Bijouterie !
! Hôpital 21 • Ançt le rue du Seyon S

¦¦¦DQBBBSB_!aBBBBB9BB

Office de p_o.o _ .ap-i-iltier
Magasin Place Piaget

Magasin Place du Port

liiHÎiraif
depols fr. 190 à ir. 25.-

S H^_f all̂ -iff
de foie de Morue

fraîche blanche , sans goût ,
fr. 2.50 le litre

Droguerie-Herboristerie

PAUL SCHHEIÏÏER
Maison Seinet , rue des Epancheurs

NEUCHATEL ^_

Maison d'ancienne renommée connue pour la bonne qualité de ces articles
Représentant M. Léon JACOT, CORCELLES - Echantillons sur demande

i Rabais importants sur tous les articles m

1 A. KJJLLIN G & 0° ï

j^^^^/ La 
brosse 

à dénis
ç^^^fe  ̂ du 

monde 

Aothen
^^^^^ tique que dans_
^1K̂  la boîte jaune ".

Beproduetion autorisée pour tous les journaux
ayant nn traité avec la Société rf«s Qen- de Lettres.

ts mule aptes ij w e nf a he continue
Dans celle-ci nous offrons un lot :

POUR MESSIEURS : Bol Unes noires, boxcalf . . 40/45, 15.80
. ¦ . Bottines brunes . . . .. . 40/46, 14.80

, Bottines sport noires . ." . 40/46, 33.80
Richelieu noirs et bruns . . . . .  16.80
Snow-boôts 7.5© -
Pantoufles . . . . . . . . .  1.50 S.50

1 Souliers militaires , empeigne , ferrés .. 10.80

GRAND MAGASIN DE CHAUSSURES

t_KE
DW J. KURTH NEUCHATEL
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Uj h ŷ i'lf } , yy-'« «Kg>\ BBjfigl __S___T___Î l_f_"0-

I Ë££S_-_iSîiJ2 ̂ LâH_i2SŜ _2!lS B
||| Spécialités pour trousseaux p ;
_i\t' Happago ouvré, qualité n>i _ Nappage damRssé mi-fil , qualité 4 _
B  ̂ solido, 135 cm., le m. J lourde, 160 250 21.10, 160/200 17.-, 135 200 13." j
p|| Serviettes assorties, «c _ Serviettes assorties, oc50 j !

«p* Nappage damassé, 165 Nappage damassé pur fil , très <ii50
ipgî, bello qualité , 1 iU cm., le m. 4 b.ll. quai , 160/.50 29.40 , 160/2U0 _ J j
Wg. Serviettes assorties, n i.5 Serviettes assort ies, HIô

¦ ¦ Molleton très lourd, p* dessus de table et protège-matelas, 90 cm. 4.10, 130 cm. 6.50 M \
¦ TROUSSEAUX COMPLETS D EVIS A DISPOSITION If

I KUFFER & SCOTT |
Rfl -TOMEH-E Lundi 12 février , à 20 h. 15

Corniérei-.ce grsaiaiite 
pour messieurs et jeunes gens

fle W. POITKÉ-.'X' de Bordeaux, Délégué général de la Fédération des sociétés
.• •¦ ' françaises contre l'immoralité.

MB9 jf tt|

Collecte a la sortie ponr couvrir les frais . . .

i ' i f ' ' ' m

Dès vendredi -16 février

——s-———B—¦_¦_¦ a_i-g-w--B__--̂ __-̂ iB_ -̂_-i-SM-i-m-i -BBB-jBw-Bi -?

Ij li île taie et image l 1. Mer
RUE DU TRESOR

Oeufs frais étrangers, lr. 2.10 la im.
Rabais depuis 5 douzaines

¦ Prix-de gros par caisses do 30. 60 et 120 douzaines

mX-M ¦ fe''"*"̂ *""'̂ *̂ ™^
 ̂ p_jiaj__J _I_T!!!!!rT̂ !̂!!̂ ^

_ Ĥ ' ''i' - - '^_FT_E _ _̂î ^ _̂r̂ ^_r T__^̂ _̂_^r̂ i*̂ l̂ -_iTr iir ^̂ ^̂ llll

__H 111 _K 11 M û -¦_¦ I/. nl8 iu  !i IraH BTHBI ï H 1 EsB H ' ¦ H 118!

_IB (.S ¦ ' ' Hsl ¦ £§ >
_^_B ! 1 S4-_J M IBIB ¦ ¦ -i uJ -B MXJA 1_^ m U M j n„*i *t i_n _WL _?_^ ̂J.__? ̂  3 * B___| I

I t_ âSI- p̂_^̂ taB Ŝ Ĵ H

I B__T iVi Rabais ! I
¦H '-

I «P" M Escomp te ! I
B§|| mais des prix d'un Jbo_ _ marché jjj ||

ri tM8" extraordinaire •*& |

_>:
¦ - ¦ • ¦ ¦ . . . . . .. .

SJ-JU-LLl. POUR ëOUIili-K AVEC KESSOilT Ti-Al. -.FO-i -1-LltLE
', '.*i'' _N"oua la portons tous. Elle nous délivre de

..jj ¦ « 1 ——, .

r y; la fatigue et de tous les maux de pieds.
Enlèvement idéal de la fa tigue. La démarche

, . . .  devient élastique, légère et les pieds résistants.

.' ¦' --;
'• 'éL EXIGEZ LA MARQUE 0E FABRIQUE Ë||| f EXIGEZ tA MARQUE DE FABRIQUE

y En vente dans tous lues bons magasins de
chaussures - Prix extrêmement avantageux

Représentant généra l pour la Suisse romande :
A. »U COM M UN & €**, Nenchâtel

n . , ' , ,  u m ¦ ' ¦ ',,,,_ -, ' " 
i 

'
I I  —¦_¦!_ i i i i_ . i i . i l  ' 

I I -

? __ .. *?'X BOUCHERIES - CHARCUTERIES A

j  BELL |
X1 ' -_a-"-_=-_B_BB_a__-_ï ' ' ' * _A^

| VEAU A ROfIR f
? . ¦• • . de ^
S 80 c. à fr. 1.45 le demi-kilo ?•¦

 ̂" * Fr. 1.25 le demi-kilo ?
m\mm\\m ¦ ' -_B_-

';"ÏÉÉ' ¦ ' " ¦ n_-" Ménagères» profitez ! -f__t ^mr " . ^
-^^^^^^^^^^^^^^^ "^^^^^^**—_. '. : !—

CONSERVATOILE
H AT.T.F, DE MUSIQUE

Lnndt 12 février 1923
à 8 h. K du soir

CONCERT
Ellsa NAEFLANDER

Planiste
Renée ViOLLIER

Cantatrice
PrograimiTTtes et buMets (Tr. -.—)

chez le Comcàerge du Oqnser-
VRitf irp. 

IW-WiW"^----" ¦ IIIII 'I-I-IIM- 

€flta „e à la machine
de bas et c_.an_s>ette_. et répa-
rations de bas tissés, de trois
paires r 2 paires ou avec du
tissu n©trf, coton, laine et soie,
par maison de réparations de
bas.. Ailit_tg'fcte<n-Zniri'eh. Dépôt à..

, Neiiehâteil : Mme- Weber, Ave-
nue du 1er Mars 1S : Serrières :
Manie ELaenni, rue Martemet 24.

OOOOGOG0GOOOOOOOOGOQ
O Aux PONTS-DE-MARTEL c'est chez o
g M"" Sœurs MAIRET, coutur. S
S que se trouve le dépôt die gO la «rrao.de O

I TElîiTUg RQlT SJ. l
O JUMELLES 4, à LAUSANNE §

O Teinture el lavage §
O chimique o
2 de tous vêtements, tapis, 9
g rideaux, couvertures, prants, g

O Noirs deuils Q
g tous les jours g
G TaiintuTe des fourrures G
G du pays. G
S Teinture fine à l'échan- G
g tHlon de tons cos-tumes ou g
g toilettes du soir. g
GGGGGGGGGGGGGGGGGGGG

TRIPE S k
renommées H

HOTEL DU PORT |

On prend encore I
quelque* pensionnaires I

Se recommandent I
Cha Kleicleis. | ,
H. Savoie. H

, __t_ f-~è cuisine. I

Hôtel_ du Port

.IITïI
Samstag o. Sonntag 10. und 11.

der geliebten Truppe

„ALPENFLOR"
Jodler-Ensemble

Frâulein Lonlette
chanteuse française

Leçons d'accordéon
sur simple et chromatique. —
Mlle Eose Prisi, Coroelles sur
Nench âtel .  f^e rend à rlorrrcile) .

On se recommiande pouar tout
ce qui concerne

la lessive , le repassage
et le inmolage

On cherche à domicilie.
Mme T/n.thy. Evole 16. 3me.

On désire, placer urne jeune ,
fille de 15 ans,

vu échan^S'
S'adresser à Jakoh Burprer.

restaurateur, Einig-en p. Spiez
(LniB do T^^'iiiieV 

RESTAURANT

Cercle
 ̂
Musée

TOUS LES SAMEDIS

Locaux pour non-membres
au premier

Restauration et dîners â
prix fixe

co. Le te ancier : E GESSL.R.

[1-lttM! des _JB
Vis à vis de la Poste

Ton» les samedis >;

TEIFES
HOTEL SUISSE

Tous les samedis

THIPES

llfel in ii
Tons les samedis

TRIPES
¦ i ¦ ¦ ' ' * i ¦.

Vaisseau
Tous les samedis

TRIPES
à l'emporter

HOTEL OD CEKF
S—

Dimanche soir et Inndi

gâteau au fromage
ancienne renommée co

m-s- ********

Tous les samedis

TRIPES
Se recommande O. Stnder

Hôtel Bellevue
Auvernier

m»mmm *mmr»m,mmmm—a

Tons les samedis

TRIPES

. neoCPATEL -^̂ ^̂ i " if i w im ¦¦ 
nu_m- 

-> —¦_

I 

GRANDE SALLE DE LA R OTONDE m
Dimanche 11 février 1923, de 15 à 18 h. 

^

THÉ-DANSANT j
A z_k et continuation du S§

^^^^^ 

CONCOURS 
DS DANSE M

ŵ\ v\ 18 février : Blues-Fox-trot rw?

<-T_!»V  ̂ ORCHESTHE ,. L É O N E S S E "  
^

Le mry esi composé de M >I. les Professeurs S»
Eug. Tri pet  Œernej. E. Bory (Yverdoni, W. Mon- gg
tnndon (St -Imierj ,  Eug. et Edm. Richème, (Neu- 3ra

Les prix  af fec tés  au concours, sont expos és . §8
dans les v i t r in s du magasin Kemm $ Cu, A la 08
Ville de Neuchatel. gg

Galerie réservée aux spectateurs i Fr. 1.10 
^

mmm»g»aaw»aaam ¦ ¦ io II 23 g ! '

*_4^rf_i_ rn i _ C i Dl ) ll . â 1IDiC 
de Musique de

Mii.L„Sfl|y|RL __j____ .L
«^̂ 5  ̂

sons 

les aasptces do Département de l'Instruction poDliqtit

Ouverture fia V mûr. \i 15 éé 13
INSCRII TIONS et rèinscri|>tions des élèves actuels :

du lundi 1. au samedi 17 février
de .10 _ . à midi et de 2 h. à 5 h.

On peut entrp r en tout temps , mais de préférence , pour les
cours pr ép aratoires et la pé dagogie, au début d'un semestre.
Renseignements et conseils par le directeur: G. HUMBERT

HOTEL DU POISSON, Auvernii
Friture de bondelles . . Fr. 2.20
Via blanc 1921. la bouteille Fr. 2.50
Vin blanc 1922, la bouteille Fr. 1.80

Se recommande : Jean Chante.

VAR I éTéS casino Beau-Séjour VARI é
Samedi. Dimanche. Lundi. Mardi, du 10 an 18 février

Dès 20 h. % ; Dès 20 1

Grand Concert Variétés
Max et ltfoi-te, acrobates excentriques ; Les troU Andons
leurs chiens dressés ; Ami et Toral. rire, rire ; Frère» Frar
nouvelle gymnastique; Mile Baril i_ . chanteuse d'opéra ; Herri
acrobate parterre ; Mêler, trapèze; Mlle Resl. danseuse nailot

Fuis, sauts sur mains.

Dès 15 h- — DIMANCHE MATINÉE — Dès 15 \
Béservées -t Ires Fr. 1.50 ; 2_.es Fr. L— : -mes entrée l_t

Dimanche 11 février dès 14 heures

DANSE
dans les établissements ci-dessous:

HOTEL DU DAUPHIN - SERRIERES
Orchestra Gaston et Maurice Se «.commande, Le TENANCIER

HOTEL DU POISSON - MARIN
ORCHESTRE «ETOILE»

Hôtel des Pontins - Valangin
Orchestre Gloria de Peseux — Se recommande Le TENANCIER.

Hôtel du Verger, Thielle
Orchestre „ La Mouette "

MlHMHBBMnqMHMHMa SMB.'-HS-U-n-V-HB

[.é le 1-Jaire italienne
Samedi 10 février

Grande soirée avec banquet
à l'ocoasion du Carnaval

Prière de s'inscrire auprès du tenancier

Café du Drapeau Neuchâtelois

GRAND CONCERT
donné par les

CHARLISS ARTUSS
Mlle Blenette . danseuse excentrique __i'e Une. chanteuse

91. Arias», premier comique magicien
Programme de familles ¦

t 

Restaura.. M lato k Vauseyon
Samedi 10 février , dès 16 h. et

¦Ç ï̂lk dimanche 
11 

février , dès 14 h.

BUE .iilllE
et DANSE

f BONNE MUSIQUE
Se recommande : Le tenancier.

HOTEL DE LA POSTE - PESEUX
Dimanche 11 Février, dès 14 heures

GRAND MATCH AU LOTO
organisé par la Société de Tir « Les Armes de Guerre », Peseux

Belles qulnes l Mouton , mont-d'or. salami, articles de mé-
uage, surprises ?..., palettes, etc. '

Invitation cordiale. LE COMITÉ.
i — -. '• — :— \ 

Hôtel Dapeyrou (Palais Rougemont) à Nenchâtel
Samedi 10 février , de 2 à 6 h du soir

Bourse aux timbres
sous les auspices de la Société phrlatélique .-. •

de Nenchâiel

ACHATS — VK1.TWS — ÉCHANGES

Tous leë collectionneurs, débutants ou avancés sont cor-
dialement invités à y prendre part. — Entrée libre.

Î Sports d'Hiver jj
at ¦ ¦¦-¦' ¦¦ g —• ¦ ; ; 

¦ ——¦
¦ B

î Montons à Chaumont î¦ B
¦ 

S sg La montagne a son charme en hiver. L'on y jouit g
j souvent du spedccle incomi arable de la Mer de *J

rj brouillard et des Alpes étlncelantes. — Soleil. '
¦ " B

Courses spéciales du Funiculaire en cas d'affluence
Enfants demi-place. Billets du dimanche k prix réduit i

I à la course de 8 h. 23. S

BBB-IBBBBBBBBBBBBBBBBBBBBBBBBBBBBflBBBBBBBBB
1

ROTONDE — Dimanche 11 février
Sortes : 7 h. 30 — Rideau : 8 h. 15

Grande Soirée théâtrale
eomm.ee par la

Société dramatique « O C É O N »

£e conirôkm des sagom-liis
Comédie en 3 -actes

Bffli_t8 em. vente à l'avance che_ Fcetisch Frères et le 11 fé-
vrier à la Botonde l'aprfes-mi'di et le soir de la repréeentatioin.

Fin dn spectacle ponr les derniers trams
PKI5 DES PLACES : Parterre non mw-ér-té. Fr. 1.— ; Par-

terre numéroté, 1.50 ; Galerie, 2.— et 2.50 (timbre non. compris).

¦ J mZM

HALLE DE GY MNASTIQUE de CORCELLES
DIMANCHE 11 FÉVRIER 1923. à 20 h.

AssembBêe populaire
pour la Restauration dn Temple et l'installation des Ortmes

ORDRE DU JOUR :
J. Exposé de _J. rarohiteote C.-H. Mabihey, __or_t-_re de 1_

CoEMnission des Momomente historiqme-.
3. Exposé de M. l'airchi-eote Yomiier.
3. Exjwsé de la siltuaition finiaiicdère par M. WiM™ Pomey,

Comité de Restauration dn Temple.
N.-B. •— Les plaine des Ôrjnies et de la Restauration d_ Tettvpfte

seront exposés dimanche et lundi à la Haiïïle de Gymnastique.

I

PeB-IODDat de j eunes lis jul", wto-Mn i
Gooimeinceme_.t du cours d'été H

-1« M A I  1923. Q
Section littéraire et section ménagère. — Bons soins, n

Références et pro-peotus par Mme A. Schanb-Wac_ernaffe_. H
nnnnnrinnrT n̂nnnnrTnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnr TririrTriri

Prothèse dentaire
Méoani.en .dant.sle 

MarCe. STE RCH1 M^ée'l
Spécialiste pour dentiers or et caoutchouc

Téléphone 14.40 . 233" Travail prompt et garanti ~@SS

Inter Si lva», Wangen _/ Aar [

Pensionnât déjeunes filles
Les élèves y apprennent à fond les langues

; ALLEMAND- et ANGLAISE
Commerce, italien , latin , etc. Maisons modernes.

___—»¦¦—¦¦_¦——n_———— m _<—¦—¦¦—¦—¦¦—¦—¦———

A l  P_t_l Jl ËI'V- denx antres lan r̂ues étrangères et
fa i 1 ï™ SMI BB l»i I 9 toutes lea branches pour le com-
l-l__ l_.l_.lfInl 1 U. œeree, le bureau, la banque, eto.•™ - m m m B m m . m a ^m m m * W)  (0onff6 & j -̂jj-j  ̂ prjè_6 dfl J^
mander prospedtn-. — Ecole de Commerce Gademann. Zurich.

Cyclistes ! Motocyclistes !
Pour toute RÉPARATION ou REVISION

adressez-vous à la Maisoa

H . S P I E S S & C IE
-• PLACE DU MONUMENT

qui peut GARANTIR les travaux parce qu'ils sont
exécutés par un

MéC_UîICîE-T- SPéC;ALISTE
Prix très modérés Prix très modérés

slll=IIISIH-=lllslll=lll=lllslll=IIIËIIIÈ
¦ lll i " On oherche bonne »ll

S 'PENSION i
___ cuisine française. — Adresser offres sous , SS
Î7Î P 3_3 N, à Publicitas, Neuchatel.

=1I,=I.I=,I,EIIIEI!IEI!IEIIIEIII=II1EIIIE

CAFiS -DO MONUMENT, 1er étage
DIMANCHE 11 FÉVRIER 1923. à 8 h. du soir

[iliiiamSïiliiss! Iiiisii!
SUJET :

À travers les Alpes Bernoises et le Haut-Valai .
donnée pas H. UEBERSAX, sous les auispioes de la Société d<

Tourisme « Les Amis de la Nature >

Entrée 40 c.

CABINE T DEN TA IRE

GEOR GES EVARE
, j ; T E C H N I C I E N- D E N T I S T E

autorisé à pratiquer par l 'Etat

Extractions sans douleurs
; DEN TIER S

Plombages et soins consciencieux

Facilités de paie ment NeUOûâte l
_T Tél. 13-11 - H_ «tal .

Société de Crémation de Neuchâtel-ville

Assemblée génêrak
' 

JEUDI 15 FÉVRIER 1923, à 20 h. 15
au Grand audito ire , Annexe du Collège des Terreaux

, "t. 
m!£ï m™mmmwammwmm

! ORDRE DU JOUR :
1. Lecture -u prooès-verbal de la dernière assemblée.
2. Rapports de gestion et de caisse sur l'exercice écoulé
S. Rapport;des vérificateurs des comptes.
4. Vote sur les comptes et la gestion.
5. Fixàtièn de la cotisation extraordinaire pour 1923.
8. Nomination du Comité et des vérificateurs des rompt
7. Rapport sur la Société immobilière du Crématoire.
8. Divers. LE COMITÉ.

Les personnes qui s'intéressent à la cause de la crée
tion peuvent .se faire recevoir membre de la Société le s
de l'assemblée générale.



POLITIQUE
', f- 'Q-eunatioi- en Allemagne

9 Une histoire de l'agence Wolff
BMLIN, 9 (Wolff). — Les journaux relatent

de graves incidents qui se sont produits peu
après l'occupation de Wanne (cercle de Recklin-
gliausen) jpar les Français. Ces derniers ayant
arrêté un express et un train omnibus, conlrai-
gûixent le personnel allemand à quitter les
deux trains. Ce faisant, un soldat français as-
séna par derrière plusieurs coups de crosse
de fusil sur la tête d'un conducteur sexagé-
naire, qui s'écroula à terre et succomba peu
après à ses blessures. Pendant ce temps, les
officiers, qui tenaient leurs revolvers braqués
eux la foule, et les soldats, qui né se faisaient
pas scrupule de jouer de la baïonnette, chas-
saient du quai les voyageurs des d-u^trains,
parmi lesquels se -trouvaient nombre de%mmes
et d'enfants. Un grand nombre de personnes
furent ainsi blessées. Pour s'être refusé à re-
mettre les valeurs confiées à sa garde, le pré-
posé' à .'ambulant postal du train express se
vit gratifié d'un coup de baïonnette qui lui fit
une grave blessure. Il faut noter qu'il n'y a eu
aucune résistance de la part des voyageurs vic-
times de cette soudaine agression.

(Attendons une autre version.)

f. i Le boycottage
Un homme politique anglais qui accomplit

«ne mission en Allemagne, a été maltraité dans
le métropolitain, à Berlin, par des gens bien
vêtus, parce qu'il prononçait quelques mots
d'anglais. Trois messieurs de la Suisse fran-
çaise, qui causaient leur langue maternelle en
traversant la place de Potsdam, à Berlin, ont
été assaillis par une bande de noctambule-.
L'un dé ces messieurs a été blessé d'un coup de
couteau au menton. C'est " un délégué de la
Croix-rouge," quf à rendu dé très grands ser-
vices à la cause allemande pendant là-guerre.

Les éditeurs allemands avaient décidé de
boycotter la musique française et belge pour
protester contre roccupatioa de la Ruhr. Ce boy-
cottage a été ratifié par ^association des mar-
chands de musique de Cologne et par celle de
Leipzig.

On a cessé de jouer < Carmen > à l'Opéra de
Berlin, malgré les fortes recettes que faisait
toujours cette pièce.

Italie
Contre la franc-maçonnerie

Le député Gay, sous secrétaire d'Etat au mi-
nistère du travail, membre du parti fasciste,
s'est livré à une attaque contre la maçonnerie.
Il a fait savoir que dans les Marches, le fas-
cisme a, résolu de combattre les francs-maçons
et de mettre ses membres appartenant à cette
société secrète dans l'alternative d'abandonné?
la franc-maçonnerie ou de quitter le fascisme.

Parlant du parti populaire, M. Gay a mis en
relief l'erreur qui a fait confondre à eelui-oi la
politique avec la religion.

k Cette tactique, a-t-il dit, a affaibli la. reli-
gion et a porté grandement tort au parti popu-
laire lui-même.

> Le peuple italien est profondément et sin-
cèrement religieux. Il a été offensé au fond de
lui-même quand il a vu le prêtre descendre sur
là place publique et prendre part aux luttes,
parfois malhonnêtes, des autres hommes. >

Révenant ensuite à la franc-maçonnerie, l'ho-
norable M. Gay a dit :

« Le fascisme, né sur la place publique, a
toujours agi â la lumière du soleil, inaugurant
le système de la sincérité, système qui avait
semblé un danger aux hommes politiques du
passé. On ne saurait donc comprendre pourquoi
on laisserait subsister une organisation dont le
but et les méthodes sont entourés du mystère
le plus profond. Ce mystère même laisse sup-
poser que son action n'est pas honnête. .

Antrlcbe
L'indésirable Allemand

Le général Ludendorff, qui s'est obstiné à
rester à Vienne, malgré les conseils des.autori-
tés autrichiennes, a voulu assister hier soir à
un banquet offert en son honneur. Les ou-
vriers viennois troublèrent le festin.

Ludendorff, averti à temps, put toutefois filer
précipitamment par une porte dérobée et les
manifestants ne trouvèrent que les convives
autrichiens.

Turquie
Devant Smyrnê

LONDRES, 9. — On mande de Constantino-
ple à l'agence Reuter :. . :.

< Le contre-amiral Nioholson et de .Curaçao,
sont entrés jeudi matin dans le port de Smyrne
sans rencontrer d'opposition. Le contre-ami-al
s'est rendu à terre et a eu une entrevue avec
le commandant militaire kémaliste de la place.
On assure qu'il lui a donné un avertissement
au sujet de la responsabilité encourue du côté
turc' si des actes d'hostilité venaient à se pro-
duire, attendu que des ordres ont été donnés de
riposter au feu des Turcs. » '

Les hauts commissaires ont remis au repré-
sentant d'Angora de nouvelles notes exigeant
l'abrogation de l'ordre promulgué concernant
le retrait des navires de guerre étrangers du
port de Smyrne. >

(De notre corresp.)

Le problème tare

PARIS, 8. — L'échec de la conférence de Lau-
sanne a décidément produit une fâcheuse im-
pression en France et c'est avec plaisir qu'on a
appris qu'après réflexion les Turcs semblaient
disposés à se montrer plus conciliants. Mais
parviendra-t-on à opérer le replâtrage dont cer-
tains annoncent un peu vite le succès? Il est
beaucoup plus facile de briser que de réparer.

Il semble bien, cependant, que les Turcs dé-
sirent reprendre l'affaire. L'éclat les a évidem-
ment surpris. Ils ne croyaient pas au départ' de
lord Curzon. Mais cçlui-ci a réellement pris le
train- et — ce qui a le plus étonné les Turcs —
il a pris \e train, après avoir obtenu satisfaction
complète ; sur "tous les points intéressant là
Grande-Bretagne. "• '"" ' '" '" ~ • '

Quant ' aux revendications ifrançâises,, les
Turcs les avaient prises très à la légère, non
pas tant parce que . la France se montrait de
bonne composition, mais pour des raisons par-
faitement logiques. La première raison est que
la France n'occupe pas Constantinople. Ce sont
les Anglais qui tiennent la capitale. Si la France
avait voulu s'attirer " la reconnaissance des
Turcs, il aurait fallu ne pas tant insister pour
favoriser les prétentions .britanniques de ce
côté. La seconde raison est que les réclama-
tions françaises pouvaient difficilement être pri-
ses au sérieux. La France avait une grande si-
tuation dans la dette ottomane: elle l'a sacrifiée
aux prétentions anglaises. La France avait un
protectorat catholique: elle l'a abandonné aux
menées anticléricales. Par contre, elle a obtenu
quelques millions de réparations et l'engage-
ment de quelques magistrats étrangers en Tur-
quie. Les Turcs n'ont pas compris.

Le système des capitulations avait bien des
inconvénients et de sérieux avantages, mais
c'était' un système qui se tenait. Seulement, il
correspondait à une époque périmée. Du mo-
ment qu'on ne pouvait pas le ressusciter, le
mieux, aurait été certainement de reconnaître
la situation nouvelle et d'obtenir par de bons
procédés ce que l'on ne pouvait obtenir par la
contrainte. Que pourront bien faire, on se le de-
mande, neuf ou douze magistrats dans toute la
Turquie? Quelle garantie pour les étrangers!
C'est exactement comme s'il n'y avait rien. Evi-
demment, jamais il n'a pu entrer dans la tête
des Turcs que la paix .pourrait être compromise
par une pareille fiction. De même, ils n'ont ja-
mais pu croire que l'on se cramponnerait à
quelques dizaines de millions après avoir passé
l'éponge sur des centaines.

Voilà pourquoi le marchandage continuait en-
core dimanche dernier. Depuis, la délégation
ottomane s'est aperçue qu'elle avait fait une
sottise et elle a tâché de la réparer. La France
et l'Italie soiit certainement disposées à re-
prendre ,les conversations. Mais l'Angleterre ne
voudra-t-elle pas poursuivre la manœuvre par-
faitement calculée de lord Curzon? C'est cela
qu'il faudrait savoir avant que de se laisser
aller .à un optimisme que rien ne justifie jus-
qu'ici. En tout cas, il faut qu'une décision soit
vite prise maintenant. Si cette dernière chance
d'arranger les affaires d'Orient disparaît, per-
sonne ne pourra dire quand et comment les né-
gociations seront reprises. M. P.

COURRIER FRANÇAIS

ÉTRANGER
m, ••-! i • _-_-¦¦

Tué en automobile. — On apprend de la
Spezzia que, jeudi, vers midi, le baron Carlo
Aliotti, ancien ambassadeur d'Italie à Tokio,
revenait en automobile de Rapallo, lorsque ar-
rivé à un tournant de chemin, la voiture capota.
Le baron Aliotti, qui conduisait, a été tué sur
le coup.

A la recherché d'un enfant. — Onze mille mi-
neurs ont quitté le travail dans la vallée d'A-
berdare (Angleterre), pour participer aux re-
cherche, faites en vue de retrouver le fils d'un
de leurs camarades, un bébé de deux ans, dis-
paru depuis quelques jours. L'enfant a été re-
trouvé hier, dans un fourgon de chemin de fer.
Il déclare qu'il a été- enlevé par un homme en
automobile^ Celui-ci, après avoir gardé l'en-
fant, aurait été effrayé des recherches faites
pour le retrouver et l'aurait déposé dans le
fourgon où il fut découvert.

Catastrophe minière. — Une explosion s'est
produite dans la mine Dawson, près de Denver
{Etats-Unis) ; 122 mineurs ont été ensevelis.
Les équipes de secours ont déjà ramené cent
morts.

Une bijouterie est cambriolée. — A Bruxel-
les, un individu élégamment vêtu, âgé d'une
trentaine d'années, hélait un taxi, l'autre après-
midi, au faubourg Saint-Gilles, et se faisait con-
duire dans uhe bijouterie de la ville. Il priait
le chauffeur de l'attendre et entrait dans le ma-
gasin tenu par M. Mihlels, rue des Tanneurs.
Il demandait à la gérante de lui montrer des
chronomètres en or.

U en choisit un d'une valeur de 1500 francs.,
ainsi qu'une bague d'une valeur de 500 francs,
puis il fit le geste de fouiller dans son portemon-
naie pour prendre de l'argent ; mais il lança
à ce moment un sachet de sable, fin dans les
yeux d© la vendeuse, 

'Là gérante, quasi \aveugle, fut prise d'une
crise de nerfs. Le bandit en profita pour s'em-
parer de tous les bijoux épars sur le comptoir,
pour regagner rapidement, son auto et disparaî-
tre. Lorsque la gérante reprit ses sens, elle
constata la disparition des bijoux ; mais le
bandit était loin.

Son eîgnalement a été transmis dans toutes
lès. directions'. On a découvert déjà l'auto qui
l'avait transporté ; mais le chauffeur n'a pu
donner que des détails très vagues sur son .client
qui, lorsquHl le: quitta, sauta dans un trawway
en marche.

Un pays neuf. — Un explorateur britannique,
M. Kingdam Ward, est arrivé à la fin janvier,
à Rangoon, dans la basse Birmanie, après avoir
passé onze mois à parcourir la région à peu
près inconnue entre l'arrière Assam, le Yun-
nan et le Szetchuan. Là, sur une largeur ne dé-
passant pas 120 kilomètres, coulent parallèle-
ment quatre des plus grands cours d'eau de
l'Asie, le Yangtsé, le Mékong, l'Irawaddy et la
Salouen, encaissés entre des chaînes de monta-
gne qui atteignent près de 8000 mètres. C'est
surtout l'Irawaddy dont M, Waxd a suivi le
oottrs en plusieurs endroits. Ces fleuves sont
alimentés par d'énormes glaciers qui, cepen-
dant, semblent en régression considérable. L'ex-
plorateur en a reconnu quelques-uns. Il rap-
porte en Europe pour être acclimatés dans les
jardins botaniques de Kew et d'Edimbourg
deux espèces de rhododendron et des primules
d'une rare beauté, dit-on.

1 I -MU 

SUISSE
Le trafic ferroviaire germano-suisse, — L'am-

bassadeur de France a déclaré au département
politique que l'interruption du trafic ferroviaire
entre Bêle et Francfort résultait de mesures
que la France a dû prendre pour répondre à
des mesures du gouvernement allemand, mais
que la France ferait son possible pour assurer
la régularité du trafic, û v

Cette déclaration n'est pas consécutive aux
démarches du.Conseil fédéral ; elle a-été faite
spontanément.

LUCERNE. — La maison e. la grange de la
veuve Steiner, à Entlebuch, ont été eniUèrement
détruites par un impéndie idiont les causes sont
inconnues. Le mobilier, ; insuffleaimimectit assu-
ré, et le conifanu de lia grange sont resté, dans
les flammes.

SCHWYZ. — On annonce de Sohindeleggi
que, vendredi matin vers 2 heures, un incendie
dont la cause est inconnue a éclaté au Feuais-
berg dans la maison des frères Ebeneuter, habi-
tée par la famille Gubser-Bachmann. Le bâti-
ment comprenant maison d'habitation et grange
a été entièrement détruit La famille Guba.er,
composée de 4 personnes, est restée dans les
f-ammes. On a trouvé devant les décombres

le cadavre de l'un dès petits Gubser. Le père
l'ayant sans doute retiré des flammes et dé-
posé devant l'immeuble sera rentré dans : la
maison pour tenter de sauver sa femme et le
second enfant et aura trouvé lui-même' la mort,

FRIBOURG. — Une assez grande sa^nalion
a régné sur le champ de foire de Bupe/jéulii
Malgré l'état des chemins, les cainpagnai-ds se
sont rendus nombreux en v-fl© avec denrées
et bestiaux. La statistlq ._e communale a .enre-
gistré la présence de 170 vaches, 4 tawreaux,
31 veaux, 9 moutons, 16 porcs gras et 144 por-
celets.

Le gros bétail bovin nie n____quait pas. d%-
mateurs et les transactions, assez nombreuses,
se sont faites à ides prix variant; de 600 à iflOO
francs. La pénurie de fourrage fait sentir ses
effets. La compagnie Bulle-Romont à néanmoins
expédié un trentaine de vagons de bétail. Un
printemps précoce, observè-t-on, aurait vite
fait de rendre de l'élan aux prix.

Les jeunes porcs conitinuent à trouver'facile
écoulement. Quant aux porcs gras, on les a
vendus dams les prix de 2 fr. 40 à 2 tr. 50 1e
Mo.

VAUD. — Jeudi après midi, à la place Saint-
François, à Lausanne, une dame s'est jetée con-
tre un taxi-auto venant de l'avenue du Théâ*
tre. Cette personne qui sortait d'un magasin et
gagnait le kiosque des tramways, fut effrayée
par la trompe du taxi, voulut rebrousser che-
min et fut atteinte par le pare-boue. Le chauf-
feur bloqua ses freins avec âapg-froîd, mais ne
put stopper sans avoir traîné la victime sur un
ou deux mètres.

L'ambulance automobile transporta la bles-
sée à Chailly. Il s'agit de miss Mary Young,
institutrice au pensionnat Rochemont Les mé-
decins n'ont pu se prononcer sur la gravité de
l'accident. On redoutait une fracture du bassin.

GENÈVE;. — On trouve toujours son maître,
dit la < Suisse >, qui le prouve-comme suit '¦

Dans Tassooiâtîoa qu'il faillit préside., il
jouit d'une réputation de farceur, d'ailleurs im-
méritée.- ¦

Au retour d'une course faite au Salève avec
ses amis de société, il résolut de les; épater vio-
lemment. . ¦

— Que vas.-tu imaginer encore ?
— Vous allez voir ce que vous allez voir.
On arrive à la frontière. Un gendarme monte

dans le tramway :
— Vos papiers.
Mais le joyeux compagnon ne songe pas à

montrer son passeport Plongeant là main dans
sa poche, il en retire la carte du menu sa-
vouré un instant auparavant à Annemasse. Le
gendarme ne bronche pas :

— C'est ça votre passeport ?
— Parfaitement
—• En effet, je lis les mots : tète de veau. Ja-

mais un signalement nvaura été aussi esact

Chronique -.uricoise
(De notre corresp.)
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Un chahut au Conseil général de Zurich

Les autorités locales de Zurich nuiront bien-
tôt plus rien à envier, grâce à la présence de
quelques éléments par trop turbulents, à cer-
tains parlements connus pour les s_e_.es
bruyantes qui s'y déroulent de temps à autre.

C'était à la séance de mercredi. Lé conseil
avait discuté déjà un certain nombre de points
figurant à l'ordre du jour, lorsqu'il aborda le
chapitre police. A Zurich, la police est la bête
noire des communistes, qui ne manquent au-
cune occasion de s'en prendre à elle; aussi pou-
vait-on s'attendre à des passes oratoires plus
ou moins mouvementées à l'occasion de ce dé-
bat

Le tumulte commença après quelques obser-
vations du communiste Reithaar, qui se plai-
gnit amèrement de ce que l'on eût refusé à la
commission de gestion du Conseil le droit de
s'enquérir de certains locaux de ïa< caserne de
police, où sont, paraît-il, ehtrepos_es des mi-
trailleuses et des munitions. À quel le directeu.
de la police répondit que le Conseil communal
ne pouvait considérer le Conseil général -bipt-e

—'—— ¦»^msaamSam
Voir la suite des nouvelles à la pag e suivante.
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Casino de la Rot onde
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A la demande générale
reprise d'une représeniation de gala
par la troupe d'opérettes viennoises

Mardi 13 février 1923, à 8 h. 16
Une seule représentation de la grande nouveauté

opérette en _ actes de F. Lehar
ORCHESTRE « LÉONESSE »

Prix des places : fr. 5.50, 4.40, 3.30, 2.20, droits, compris.
Location chez Fœtisch frères S. A. et le soir à. la caisse.

Grand derby local
Série * Promotion » A. 8. F.

XAMAX I • CANTONAL H
ENTRÉES : e? CENTIMES 
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Salle de la Boine 10
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Du 11 au 18 février, chaque jour, à 20 h.

Etude biblique par M. G. F. Cfaudibert
Sujet : LE TABERNACLE
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Séances de Belles-Lettres
Lundi 12 février 1923 : Série billets N» 10.
Mardi 13 » * » - * 17.
Mercredi 14 » » » » - - 18.
Vendredi 16, Séance populaire : » » » 16.

MARIAGE
¦;. ',:Jeuiae. da_ie vauidoise, de 30

ams, désire faire Sa, eoomaisB-ii- .
oe de mcmisietiir B__c_._.teloi_.
ayaaut bonne peslttoru — Veu.
aveo enfamls eerait aiioepté.—
Pas sérions s'abstenir. Adres-
ser offres sons L. C. 400,, poste

. restante BoTilevàrd de la Olnse,
(renftve. 

Bonne famille reçoit en pen,-
sion deux où trois

JEUNES FILLES
désirant apprendre sérieusement
la langue allemande. Bonnes
écoles., Surveillance des .devoirs
à la maison. Piano. Bains. Soins
affectueux.- Prix ' fr.; 120.̂ -.; pat
mois. S'adresser à Mme Grfi-
nacher - Bossert, Laufenbourgr
(Argovie). . - .TH20578 Z

Jeune fille de boime fajnilîe
diésixaint suivre les ê_o.e_ de
Zurich, trouverait .

exc-Uente pension .
et chambre

aVins famille bourfreoise. Piano
à distp-si-lon. Mme Trôsch, Ba-
denerstr. 354. Zurich.

Echange
On chencilie à plaoe. (mi-avril)

j e__e fille de 15 ans devant
suivre l'éoole de oommeroe, en
éoh_n«re de jeune fille ou sàx-<jon. Bon traitement assuré. —
K. Breiten—îoeer, prov. oonduc-
tenT de locomotive, BoT-dhach
(St-GaHÎ) .

^^^gjJ
ï6J^Wte»v L'emplçi journalier |
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^̂ ^̂ ^̂ r CRèME
| |̂||r SIMON j

^ar protège contre les
Crevasses, Gerçures, Engelures. 9
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Ce soir 
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Ce soir
OACKIE GOOGÂN dans CEâGRlN de GOSSE

le seul film ti_l surpasse TïIE KID
Blmanche spectacles à 2 h., 4 h„ et 8 b. 10

Après usage du Togal , elle peut de nouveau
s'ooouper de son travail

Madame Belser-Buess, à Zjeglingen (Bâle-
Campagne) écrit entre autres-: «Je vous in-
forme que, déjà après peu de jours, je sens un
grand soulagement, depuis que j'ai pris de ces
tablettes Togal. Pendant bien des semaines, j 'a-
vais de fortes douleurs dans le haut du bras et
dans le jarret, de sorte que je pouvais à peine
marcher. Maintenant,-je puis de nouveau bien
vaquer à mes affaire., et c'est uniquement grâce
aux tablettes Togal, aussi puis-je les recom-
mander à tout le monde. > — Togal n'est pas
seulement d'un effet prompt et sûr dans le cas
de "douleurs dans les articulations et les mem-
bres, mais aussi pour le rhumatisme, la sciati-
que, le lumbago, la goulte, ainsi que pour tou-
tes les douleurs provenant des nerfs ou des
maux de tête. Ces faits se trouvent confirmés
par de nombreuses lettres d'attestation et de
brillants certificats de médecins. Un essai vous
convaincra. On obtient ces tablettes dans toutes
les pharmacies. J H 15420 Z

.Pour les Rli -tu-at-sants
et les. 3.év-'0]»a_ --es

Kn absorbant oe cacao
On se sent T&me raffermie,
ï("t Cf-rtea l'on volt tont en bean
Par le noleil et par la nlnte

(Le Cacao Tobler — en paquets plombés — et les
chocolats Tobler sont les spécialités universellement

. connues.) 100 gr. 30 o.

Quelque chose de bon et de très bon marché

La cigarette Will S „Flag"
| =-= 30 c. le paquet de -10 _=_=__

AVIS TARDIFS
Jeune femme de ohambre

(Suissesse allemande), bien expérimentée et aimant
les enfants, demande place poux entre, tout dé suite.
Faire offres sous F. Z. 487 N. à F. Zwelfel et Co„
Publici té, Neuoh-tel, Hôpital 8.

OFFICE des POURSUITES de NEUCHATEL

VEIffEllMEUBLE
La rente de l'Immeuble article 5075 du cadastre de

Neuchatel. appartenant au citoyen Ernest Peter»
sohmitt, annoncée ponr lundi 12 février 1923. à U Jtu,
n'aura pas lieu ce jour-là. Elle est fixée An lundi
19 février 1923, k 11 heures, an bureau de l'office des
poursuites. Hôtel de Ville (_me étage).

Neuchatel, le 9 février 1923.
OFFICE DES POCBSUITES :

Le préposé. A, Hmmuel

Conservatoire de Musique
Pour cause de maladie, le concert de

Mmes Naeï-Lander et R. Vlbllier
annoncé pour lundi 12 février, est renvoyé, à
une date ultérieure.

Cultes du Dimanche 11 février 1923

EGLISE NATIONALE
8 h. H. Temple du Bas. Catéchisme! M. E. MOREL.

10 h. Collégiale. Prédication. M. P. DUBOIS.
10 h. Y». Terreau-. Prédication. M. E. MOREL.
80 h. Terreaux. Méditation. M. P. DUBOIS,

Paroisse de Serrières
9 h. Ecole du dimanche.
9 b. 45. Culte. M. Fernand BLANC.

10 h. -5. Catéchisme.
Hôpital des Cadolles

10 h. Prédication. M. Ed. MONNARD.
Collège des Parcs (salle de chant)

10 h. 15. Culte. M. JUNOD. ' '
Chapelle de la Maladière

20 h. Culte. M. JUNOD. ¦ ,-
Deutsche reformirte Gemeinde

9J . Uhr. Untere Kirche. Predigt. . ,
Pfr. BERNOULLI.

10 H Uhr, Terreauxsohule. Kinderlehre.
10?. Uhr. KL Konferenzsaal. Sonntagschule. ,
VIGNOBLE : 9 Uhr. Colombier. Kand. STAUB.

14 J. Uhr. Bevaix. Kand, STAUB.
¦ 

« . i.z. ¦_ : EGLISE INDEP ENDANTE %',
Samedi, 20 h. Réunion de prières. Petite sali..-: '.
8 h. 30, Catéchisme. Grande salle. - , y ," ,'3
9 h. 30. Culte d'édification mutuelle (Coloss. " -TT,

3-4). Petite salle.
10 h. 45. Culte. Temple du Bas. M. ROBERT. . i
20 h. Culte-conférence. Gde salle. M. P. ESOANDÈ,

délégué des Eglises libres de France.
Chapelle de l'Ermitage

10 h. Culte. M. DUPASQUIER.
20 h. Culte. M. ROBERT.

Oratoire Evangélique (Place-d'Armes)
9 h. 45, Culte avec Sainte Cène.

20 h. Edification, évangélisation.
Mercredi soir, Etudes bibliques.

Pas de changement anx heures habituelles des
autres cultes.

I 

PHARMACIE OUVERTE demain dimanche 3
A. BAULER, Epancheurs.

Service dé nuit dès ce soir jusqu'au samedi.
nu—m " i-_»,irMi-i "m.Mi,.i-H»lv_- iiii .i lliwinim

Médecin do service le dimanche t
Demander l'adresse au poste dé la police communale.
¦IMBBWHBËgBBBB____Ë_ê--_-----i__i-ig

Etat civil de Neuchfttel
Naissances

5. René-Wilty, à Charles-Albert Hunilker, ma-
nœuvre, et à Germaine née Monot,

Juliette-Emma-Mlroille, à Gaston Calame, pier-
riste, à Montezillon, et à Rose-Juliette née Stauffer.

7. René, è Fritz-Marcel Grosse-, manœuvré, et -Louise-Adèle née Bûcher.
Décès

5. Charles-Alphonse Besson, ancien employé d.
fabrique, veuf de Virginie Evard, né le 30 janvier
1842.

8. René, fils de Fritz-Marcel Grossen, né le 7 fé-
vrier 1923.

Partie financière et commerciale
Bourse de Neuchatel, du 9 février

Les chiffres seuls Indiquent les prix faits.
m ¦_ prix moyen entre l'offre et la demande.

d = demande, o = offre,
Sciions Obligations

Banq. Nationale. -.— Btatde Neuc.5<»/0 .100 50 d
Soc. de Banque s. 651,50>n » » 4»/0 - -t 75 d
Crédit suisse . . 686.- m » » 8'/ a. 88.-.-*
Dubied . . . .  . 310.— r i  _om.d.Neuû.50/0 100.50m
Crédit toncler . 515.— , , 40/ gg._ 0La Neuchàteloise. 450.— d  » , 31/, 8" °5 d
Câb. él Çortaill. -.- Gh .̂.Fo-ds5o/a; f ai* d
Etab. Perrenoud. -.- ' &l?' 8-~ 9
Papet. Serrières. -.— , , °f* ""•""
i'ram. Neuc. ord . 395.—m Loc,e • • • f j f i -  ?'•-"_
. » priv. .50.-- d » • • • *,(.«¦ S*-— d

Neuch^Chaum. . — .— » •¦•• " • 6 /a- ,'i-" d
Inuneub.Chaton. —.— Créd.t.Neuc 4°/o- -5.—in

» Sandoz-Trav . 230. .. 0 Pap.-èrrièr. 6%. —.—
» Salle d. Conl. —.— Tram. Neuc 4%. 83.— d
» Salle d. Conc. —.— S. e.P.Girod 6%. —.—

Soc él. P. Girod . —. - Pât. b. Doux 41 A,. —.—
Pâte bois Doux . — .— Bras. Cardinal ". -_,-*

Taux d'escompte: Banque nationale 8 %
1 ¦ 1 1  ?

Bourse de Genève, du 9 février i!i?3
Les chiffrée seuls Indiquent les prix .faite.

m = prix moyen entre l'offre et la demande.
d *. demande, o =» offre.

Action 1 4 7j Electrlfication . ¦_-.—
Banq. Nat.Suisse —.— -Va ^û. iéd.A.i.. S43.50
Soc. de banq. s. 648 — 3% DLflérô. . 388 50
Comp. d'Escom. 425 — 8-/ 0 Genev.-lots. 98,—
Crédit suisse . 688 — 4°/o<ienev.18»9. 451.-
Union fin. genev 340.- _

°/o Frib. l»fâ 386.50
lnd.genev d.gaz 255.— Danois 1912 4% —.—
Gaz Marseille. . —.— Japoi.iatU.«_.4v» ——
F_n-Sui.seélect. 70— Ŝ 4 _ .„ ;« L.; ~" "*
Electro Girod . . - V.Genô.l_-19,_% —.—
Mines Bor prior. 382 — d 4 °/o Lf usaone . -.-

» » ordin.aac 385 — Chein.t co-Sulese 415.-
Gaisa. iiart- . . 505 50T. Jui--Simp.3,/?»/o —.-
Uhocot E-C.-K. 104 50 i-OH«bar.anc8» 6 37.50
Nestlé 166 50m Cr. ̂  ****?>,«% —•—
Caoutch. S.fln. . tf . -m \\-Sa*bt£$'fjp — «-

-,:,. ,. Bq.nyp.Suéd.4% -.—Obligations Ctoncègyp. 190H 321 .-
3% Fédéral 1903 400.— » » 1911 Ho—
3V. » 1910 418.- » Stok. 4 0/0 .—-
4% » 1912-14 —.- Fco-S. ôlec 4 o/0 250.-
îi -/0 » IX . — IVisctunong^1/, —.—
5V, » 1923 —.— Uoiivts Kv . C29 50
9% Electrifita il.n —.— Paris-Orléans . S52.5C

Les changes latins montent avec l'Allemand et le?
Scandinaves. A-glo-américain faible. En bonne,
hausse des Chocolats, qui ont retrouvé de quoi
donner 5 % — 4 fr. 85 de dividende. Sur 35 action»,
12 en hausse, 12 en baisse, 11 stationnairee. Hôt.lfl
650 (— 30), crainte du referendun-



on organe de contrôle, dont les commissions au-
raient le droit d'intervenir dans l'activité des
-icastères communaux et d'exercer sur ces di-
castères une véritable surveillance; il n'est no-
tamment pas admissible, a ajouté l'orateur, que
l'on oblige la direction de police à révéler cer-
taines mesures prises en vue d'assurer l'ordre
public, mesures que l'on est obligé d'entourer
d'une certaine discrétion. Le directeur de po-
lice s'opposa naturellement à la demande des
communistes, qui auraient voulu qu'à l'avenir
l'accès de tous les locaux de l'administration
leur fût rendue possible.
i Ces paroles furent vivement applaudies par
les partis bourgeois, ce qui eut immédiatement
pour effet d'exciter la fureur et d'allumer la co-
lère des communistes; l'un de ceux-ci interpella
tout aussitôt les bourgeois, qu'il accusa de com-
mettre les pires scélératesses (< Gaunereien >).
Sans se laisser déconcerter le moins du monde
par ces virulentes attaques, le président de l'as-
semblée, M. Naegeli, donna aux déclarations des
communistes leur véritable signification, et s'ef-
força, avec succès du reste, de motiver les me-
sures prises; il rappela les graves événements
ide ces dernières années, et n'eut pas de peine
à démontrer que les précautions prises se jus-
tifiaient pleinement; gouverner, c'est prévoir,
et il importe que les autorités aient les moyens
nécessaires pour parer à des coups de force
éventuels. A l'épée de la violence, dit-il encore,
nous opposons celle de la défense. Que répon-
dre à cela? Difficilement quelque chose de
sensé; aussi le communiste Kûng, bien connu
par sa violence, se mit-il à faire des personna-
lités et cela sur un ton d'une grossièreté telle
qu'elle rendit toute discussion impossible. Dans
ces conditions, les bourgeois ont préféré s'en
aller; car-à quoi bon perdre son temps avec
des personnages qui ne possèdent pas le plus
élémentaire savoir-vivre? Et alors les 125 bour-
geois quittèrent la salle, après que la discus-
sion eut déjà duré quatre heures environ. Les
45 communistes qui restèrent furent bien obli-
gés de s'en aller aussi, puisque le quorum n'é-
tait plus atteint; c'est ce qu'ils firent, après que
l'appel nominal eut fait constater que l'assem-
blée ne pouvait plus délibérer valablement.

Y * *
Avec tout cela, les communistes sont de fort

mauvaise humeur, cela se conçoit; ils ont du
reste d'autres raisons de l'être, leur parti pa-
raissant être, à Zurich, en voie de désagréga-
tion. F. Platten est déjà parti pour se mettre en
sûreté en Russie, car il a sans doute deviné que
la banque commençait â faire eau. Et voilà que
l'on annonce la so_tïè du parti de quelques
communistes notoires et de trente ouvriers sur
bois; il paraît que le communiste Welti était
venu tout exprès de Bâle pour faire rentrer
dans le giron moscovite ces « camarades > par
trop indépendants; mais plutôt cme de s'incli-
ner, ils ont préféré tirer leur révérence à M.
Welti et consorts, en quoi ils ont montré qu'ils
ne manquaient pas de caractère.

CANTON
Saint-Sulpice. — Dans sa séance du 30 jan-

vier, le Conseil général, après avoir voté à l'u-
nanimité un crédit d© 550 fr. pour installer une
fontaine dams le préau du collège, a accepté
le budget pour 1923 qui comporte 120,621 fr.
de dépenses contre 120,573 fr. de recettes, lais-
sant un fdléficiit présumé de 48 fr. Â la suite
id'ume pétitki-. des cafetiers, le Conseil a voté
la réduction de 10 à 5 fr. de la taxe sur les
bals publics. Une motion demandant que la
commune vienne en aide aux " agriculteurs en
vue de la construction d'une laiterie, a été ren-voyée au Conseil communal.

NEUCHATEL
Université. — En séance publique présidée

par le recteur, la faculté des lettres a décerné
hier deux prix de .250 francs chacun, l'un à
M« Ed. Bauer, étudiant ' en lettres classiques,
pour un travail sur les altérations du latin d'I-
sidore ; l'autre à M. Georges Nagel, étudiant en
théologie, pour un mémoire intéressant sur un
hymne solaire égyptien conservé au musée de
Berlin.

Puis, on entendit M. Gonzague de Reynold
parler de «La reconstruction intellectuelle et
de la Société des nations > et exposer . la ge-
nèse, le but et le fonctionnement d'un orga-
nisme âgé de six mois, la commission de coo-
pération intellectuelle.

La morale sexuelle. — On nous écrit :
Une fois de plus, M. Pourésy vient de France

nous entretenir d'un sujet des plus actuels à
tous les points de vue : la morale sexuelle.

Deux conférences publiques et gratuites sont
organisées pour lundi : une pour dames et jeu-
nes filles, l'après-midi, à la Chapelle des 1er-
reaux, et une pour messieurs et jeuin.es gens, le
soir, à la Rotonde.

Depuis bientôt quinze ans, M. Pourésy, de
Bordeaux, délégué général des sociétés françai-
ses contre l'immoralité, est l'apôtre infatigable
du relèvement moral en France. Chaque année,
dans son pays, spécialement dans les casernes,
M. Pourésy donne un nombre considérable de
conférences. Rédacteur en chef du journal < Le
Relèvement social >, il a entrepris et poursuit
une lutte toujours plus persévérante contre tou-
tes productions immorales.

Football. —L'attention des footbailleuirs qui
-ût, durant lia senraine passées accaparée par
la ren_on_re Secvette-Làusanne, va maintenant
¦tout entière se diriger du côté du grand derby
local Xamax I-Cantonai II qui se disputera di-
manche, sur .̂ 'excellent terrain d© Cantonial, à
CoHiOmbier.. ¦_ ¦ • ; '

. Xamax peut être considéré comme un très
_©dou_a_le aidlversaire malgré son .lasseanent
cette saison (10 matches joués, 5 points) ; d'au-
tre, part on sait la valeur de C-ntonall II qui ne
0___o_iiba que contre Signal de Lausanne pour
le 1er tour. Pour ces diverses raisons, le derby
(Je dimanche sera un grand événement dont le
l_8u_tat est attendu _vac ianp-tienjc© par tous
les le_ven__ du. _ootb___ . .'. ."'.""

Concert — On nous écrit :
Lundi soir, dans la salle du Conservatoire,

Mme Naef-Lander, pianiste, et Mlle Renée Viol-
Her, cantatrice, interpréteront un programme de
îà plus grande distinction et qui va de Bach
«t Lulli à H. Duparc et E. Jaques-Dalcroze.
. Toutes deux de Genève, où elles ont déjà
remporté, entre autres, les succès les plus flat-
teurs, les deux artistes sont au début d'une
carrière riche de promesses. Notre public mu-
sical ne manquera pas de les encourager par
sa présence. . . "

< Le contrôleur des vagons-ïits >. — Pour sa
ideuxièine et dernière soirée de la saison, la
,-Ociété littéraire < Odéon » a tenu de donner à
ees fidèles habitués un spectacle de franche
gaîté. < Le contrôleur des vagons-lits > est une
fine comédie, soulevant un fou-rire du commen-
cement à la fin. Les rôles sont en très bonnes
(mains et ce sera un succès pour la société et
les acteurs. La soirée de demain sera agré»
Jtnentée d'un concert donné par un orchestre
jdont on, dit .beaucoup de bien.

POLITIQUE

En Allemagne occupés
'""'¦> Les expéditions de charbon

vers la France et les pays neutres
DUSSELDORF, 8 (< Matin >.) — Hier, nous

avons rassemblé à là gare de Werden 400 va-
gons de-charbon dtont nous avons commencé
immédiatement l'expédition vers la. France.
Trois) Jr-hf- s0111* partis la nuit dernière, con-
duits par'aies équipes militaires.
..Nous .attirons le pins régulièrement possi-

ble les expéditions de charbon vers les pays
neutres. C'est ainsi qu'hier soir nous avons ex-
pédié trois trains à destination de la Suisse et
un.tçain pour la Hollande.

Nous n-hs sommes aperçu qu'aux frontières
des pays neutres, les Allemanids venaient d'ins-
taller,' à c&té de nos postes douaniers, un se-
cond poste où ils ont placé des fonctionnaires
alemands iqui réc_ament aux neutres les droits
d'exportatiop ou d'importation que nous ve-
nons déjà :dè faire payer !

Nous avons pris immédiatement les mesures
propres à .empêcher cet abus.

DUSSELDORF, 9 (Havas). — Le gouverne-
ment du Reich continue ses efforts sous les
forines les; plus diverses.

Les commerçants et industriels de Dussëldorf
ortt reçu vendredi matin une circulaire émanant
d'une association de sauvegarde des intérêts
économiques de Rhénanie. Cette association,
qui revête- pour la première fois son existence
et qui n'a laijcun siège social apparent, recom-
mande de>refuser d'obtempérer aux ordres des
autorités ""'d'occupation et à leurs réquisitions,-
et de h'avoii aucun rapport commercial avec
les Français et les Belges, même ceux établis
en'Rhénanie, enfin de n'effectuer aucune livrai-
son au compte des réparations. Toutefois, l'asso-
ciation ; lef autorise à acheter les minerais de
fer lorrains et luxembourgeois, et leur demande
d'éviter à' tout prix le chômage et de ne se
mettre en grève que sur l'ordre exprès du gou-
Vérnémeiii de. Berlin.

DUSSELDORF, 9 (Havas). — Le parti com-
muniste fait circuler une pétition déclarant que,
si nne somme de cent mille marks n'est pas
versée à chaque ouvrier, à titre d'avance sur
lès salaires, les communistes entreront en pour-
parlers avec les autorités françaises, dans le
but dé leur faciliter le transport des charbons.

DUSSELDORF, 9 (Havas). — Le total des
trains de, charbon réunis et chargés, jeudi, à
Berne, est; de neuf. A Wenne, il était de 120
et 5 trains, sur lesquels il y a 146 vagons de
coke. .Ces ;vagons ont été dirigés sur Weidau,
près de Duisbcurg, à destination de la France
et.de la Belgique.

_(_ (B,s Alliés et Angora
LONDRES, 9. — L'agence Reuter apprend

que la note remise par les hauts commissaires
à Adnan bey, représentant d'Angora à Constan-
tinople, dit principalement qu'en conformité des
instructions " formelles reçues de leurs gouver-
nements respectifs, les hauts commissaires al-
liés ' à Constantinople informent Adnan bey
qu'ils ne Sauraient admettre en attendant la _i-
guature de la paix, aucune restriction des mou-
vements de leurs navires et de l'entrée de ceux-
ci dans 'lés ports turcs.

Eh outré, les mesures turques, en ce qui con-
cerne le port de Smyrne, notifiées par les au-
torités militaires ottomanes, sont contraires aux
principes $e la courtoisie internationale qui ne
sùbôrdpnneùt pas l'entrée de vaisseaux de
gùe-rfe étràùgera -ïii.là durée de leur séjour à
des conditions de tonnage ou d'armement.

'Eh . conséquence,..les liants commissaires al-
liés, sur l'ordre dé leurs gouvernements, pro-
testent formellement contre les mesures tur-
ques et exigent l'annulation de l'ordre interdi-
sant le séjour des navires de guerre alliés à
Smyrne. ..

Deux bolchévistes suisses arrêtés
en Ita lie

ROME, 9. — On mande de Florence aux jour-
naux que - la police politique fasciste a arrêté
les agents, bolchévistes suisses Schmidhauser et
Sassella, le premier du canton de St-Gall, et le
second d'Appenzell, qui ont été trouvés en pos-
session dëi documents compromettants desquels
il ressort qu'ils avaient pour mission d'organiser
un complot révolutionnaire en Toscane.

Ii lois ut te tiii!t ta
On mande de Berlin au < Temps > i

:Ce ne sont plus seulement les journaux com-
munistes. ;qui dénoncent la dictature d'Hueo
Stinnes subie par M. Cuno. On parle de condi-
tions imposées par la Volkspartei, entièrement
dominée par Stinnes, au gouvernement On dit
que Stinnes , s'est assuré le concours de nom-
breux socialistes et de. leurs syndicats exacte-
ment comme il a acquis de nombreux journaux
dans lés divers pays de l'Allemagne. Les fonc-
tionnaires à poigne sont dévoués à Stinnes qui
les a protégés lorsqu'ils couraient demander
son assistance contre les tentatives d'épuration
du .précèdent ministère. L'appui des forces ex-
tfaîparleméntaires pour organiser à Munich, à
Kœnlgsberg, à Berhn, dans la Ruhr des mani-
festations ant-françaises n'a jamais manqué à
Hugo . Stinnes. il y a actuellement une Allema-
gne .' officielle , et de façade représentée par le
Reichstag;': où les socialistes dominent, et une
Allemagne qui prime par le fait : celle-ci est
incarnée d3ns M. Stinnes et une douzaine d'in-
dustriels qui ne l'aiment pas, mais le redou-
tent : et;' lui' obéissent aveuglément.

Comme me l'expliquait un grand industriel
du groupé' opposé, Stinnes est l'âme de la ré-
sistance ;: .sans lui, sans le terrorisme exercé
sur lés industriels de la Ruhr,, ces messieurs,
qui ne font pas de politique mais des affaires,
se seraient entendus avec les ingénieurs alliés.
Lorsque j'ai objecté que Stinnes, après avoir
mis le fêji aux poudres dans la Ruhr, avait
prestement décampé, mon interlocuteur s'est
mis à rire. < Ce n'est pas qu'il soit poltron, m a-
t:il dit, mais il a craint d'être coffré ; son arres-
tation aurait désorganisé la résistance, compro-
mis, le ravitaillement en charbon anglais ainsi
que ses différentes spéculations. Ce qu'il perd
dans la Ruhr par suite de la diminution de la
production houillère, il le regagne au centuple
par la baisse du . mark, ainsi que par la vente
du charbon anglais au prix fort à l'industrie
allemande. Stinnes, après la guerre, s'est enri-
chi en. avilissant .le mark qu'il cédait par lias-
ses , aux Aflgl^3 et Américains. Il a spéculé
sans scrupules sur la ruine financière de son
propre pays, et il continue. C'est Stinnes qui a
fait échouer tous les accords projetés entre les
industriels allemands, et français ; il ne veut ac-
cepter qu'un traité léonin où lui, Stinnes, res-
terait le maître absolu. Il a engagé la partie su-
prême de la résistance dans la Ruhr parce
qu'il est persuadé qu'il la gagnera, et dans cette
incroyable entreprise de Stinnes et de ses sa-
tellites contre les intérêts du pays, ce qui _ ur-
tout nous, révolte, c'est la brutalité des métho-

des et la meqac© quotidienne qui n'épargne-
raient pas M. Cuno et ses collègues s'ils sui-
vaient les avis de modération et de çoncàliation
qui se multiplient depuis quelques jours dans
les journaux ne subissant pas le joug de Stin-
nes. >

Les 200 journaux de Stinnes nous menacent,
en effet, d'éterniser la résistance avec un chan-
celier immobile et ferme comme un rocl II est
facile de prolonger une politique négative et de
répéter qu'on ne cédera pas tant que les Al-
liés n'auront pas évacué la Ruhr. Mais il y a
des Allemands qui croient qu'il serait plus ha-
bile de saisir l'occasion de négocier.

Ce n'est plus seulement à l'extrême gauche,
mais aussi dans les partis bourgeois qu'on en-
tend dire : < Le chancelier a été mal inspiré.
Le chancelier est mal entouré., D'autre part, la
personne de M. Becker, oe représentant auto-
ritaire de l'industrie lourde,, n'inspire ni la
sympathie ni la confiance. De ces critiques qui
traduisent dans des journa ux très répandus ce
nouveau sentiment d'inquiétude et de décep-
tion, nous citerons deux exemples. Le docteur
Ernen Steinitzer constate dans la « Gazette de
Voss> : < l'occupation de la Ruhr est un fait
avec lequel il faut compter puisque malheureu-
.ement on ne peut pas y mettre fin avec les
moyens appropriés... Il faut reconnaître que les
Français usent de ménagements/envers la po-
pulation pour qu'elle ne ressente pas trop le
poids de l'occupation... Ils ont renoncé aux ré-
quisitions, réduit les . charges , des logements
chez l'habitant... Ils veulent habituer , la popu-
lation à leur présence... Ceux qui croient que
nous pouvons renoncer à une politique active
parce que les hauts . fourneau): de Lorraine
manquent de coke, parie que lé frano a fléchi
et que ces fàcteiirs. nou^dé-ivreront dans quinze
jours de Toccup_u\>fi£%ubh^nt que la F rance,
dans la Ruhr, combat pour son principal but de
guerre, pour son hégémonie politique et éco-
nomique, et la dissolution du Réich. > Dans le
même sens, M. Paul Goldmanh écrit dans la
« Feuille de huit heures > : « Personne ne peut
savoir comment la lutte pour la Ruhr finira.
On est seulement certain que oe sera un très
dur combat pour l'Allemagne, qu'il sera long...
Il faut envisager la situation froidement et ne
pas se laisser influencer par les rodomontades
nationalistes qui ont trompé le peuple pendant
la guerre... Poincaré a engagé le prestige de la
France dans la Ruhr ; certains politiciens lui
en veulent, mais devant le fait accompli, il a
toute la France avec lui... > M. Goldmann n'a
qu'un espoir : il compte sur l'imprévu qui, se-
lon lui, est plus fréquent en France qu'ailleurs
— la chute de M. Poincaré ! Son successeur n'é-
vacuerait pas tout de suite la Ruhr, mais on
pourrait traiter avec lui... Pour cela, l'Allema-
gne devrait faire une bonne politique, c'est-à-
dire éliminer l'influence des pangermanistes.
< Ne suffit-il pas que ces gens-là nous aient fait
déjà perdre une guerre ? > Voilà qui sonne
bien autrement que la jactance des premiers
jours. Ce n'est même plus la confiance.

~ A. de GTJILLBE vTLI__

CHAMB RES FEDERALES

CONSEIL NATIONAL
BERNE, 9. — Le Conseil national, après avoir

liquidé quelques pétitions et quelques affaires
de chemins de fer, adhère à la proposition du
bureau de supprimer la commission de neutra-
lité. -.:

L'arrêté comportant Ja suppression du regis-
tre foncier est voté.

M. Grimm (Berne) développe l'interpellation
suivante :

< -.è quelle manière. lé Conseil fédéral en*
tend-il combattre les effets qu'entraîne pour la
Suisse l'aggravation constante de la situation
économique en Europe, quels sont en particu-
lier les motifs qui Tont;,fait renoncer malgré la
menace grave que l'occupation de la Ruhr fait
peser sur l'économie de-l'Europe et sur la paix
mondiale, à invoquer les dispositions du pacte
et les décisions de la troisième Assemblée de
la Société des nations et à tenir ainsi les pro-
messes faites en 1920 à l'occasion du vote de
la S. d. N.>

M. Motta expose que notre principe demeure
celui de la neutralité. La question est donc de
savoir si une intervention de notre part servi-
rait la cause de la paix. Les délégués des Etats
intéressés directement au conflit ont fait sa-
voir qu'ils s'opposeraient à toute intervention
de la S. d. N.

La séance et la session sont déclarées closes.
CONSEIL DES ÉTATS

BERNE, 9. — Au Conseil des Etats, la M fé-
dérale concernant la suppression de la division
du registre foncier est acceptée en votation fi-
nale.

La Chambre décide de ne pas donner suite à
la demande d'indemnité du marchand de che-
vaux Bachmann, à Langflau.

Session clause.

NOUVELLES DIVERSES
Prélèvement justif ié. — Un impôt sur les di-

vertissements du carnaval sera prélevé à Win-
terthour en faveur de l'assistance volontaire
aux chômeurs.

Les mises de vins. -- Les vins récoltés en
1922 dans les vignes de l'Association viticole
d'Yvorne (environ 108,000 litres dans 25 va-
ses), mis à prix à un franc, se sont vendus de
1 fr. à 1 fr. 055, soit au prix moyen de 1 fr. le
litre, paiement au 15 mars et au 1er juillet 1923.

Evasion. — Un récidiviste du vol, Alfred
Barth, âgé de 65 à__,remprisonhé à Moudoh,' a
réussi à s'échapper jeudi en usant du truc clas-
sique : Torsque le geôlier M apporta son dé-
jeuner, Barth feignit de dormir ; le geôlier,
fonctionnaire fidèle mais corpulent, ne se méfia
de rien : d'un bond, le détenu se jeta sur lui,
passa la porte et la poussa sur son gardien.

Une disparition. — L ouvrier Sperren, âgé
d'un© trentaine d'années, employé à _a Com-
pagnie des produits électro-chimiqueg de Bex,
avait touché sa paye, jeudi dernier, comme à
l'habitude. Le même soir, il était parti pour le
dernier train pour St-Mauric© en compagnie
d© sa femme et de l'ami présumé de cette der-
nlère, un nommé Barman. Les trois personna-
ges furent remarqués à St-Maurice, mais si l'on
en croit les dires d© la femme, le trio serait
rentré le soir même à Bex, par le train, entre
23 h. 30 et 24 heures. Dès lore on ne vit plus
Sperren.

Quelques jours après, un cafetier de Masson-
gex faisait un© importante déclaration d'où il
résultait ceci : Sperren, sa femme et Barman
avaient passé chez lui jeudi soir entre minuit
et minuit et demie", ils avaient c__mnandé dn
vin et, tanliis que Sperren buvait celui qui lui
était versé, les deux autres personnages vi-
daient leurs verres sous la table. Lorsque ces
étranges clients s'en aillèrent, le cafetier re-
marqua que Sperren était complètement ivre.

On suppose qu'en rentrant le malheureux
ouvrier fut précipité dan» le Rhône par sa fem-
me et son complice. Les deux, auteurs présu-
més de ce forfait sont aciuelLeiaent sous les
verrous, à la prison d'Aigle.

A ceux qui vont en Allemagne. — Les garessuisses ont été avisées télégraphiquement ven-dredi que la remise aux voyageurs de billetsdirects pour la gare badoise de Bâle et les sta-tions allemandes situées au-delà ainsi que l'en-registrement direct des bagages pour le heu de
destination présentaient certains inconvénients
en raison des restrictions survenues dans le tra-
fic ferroviaire à partir de Bâle. C'est pourquoi
les billets ne devront, jusqu'à nouvel ordre,
être délivrés que jusqu'à Bâle, où les voyageurs
seront informés sur la façon dont ils peuvent
poursuivre leur voyage.

Catastrophes minières. — On mande de Den-
ver que l'information suivant laquelle 100 ca-
davres auraient été retirés de la mine Dawson
n'est pas confirmée. Suivant les dernières nou-
velles, deux cadavres seulement ont été retirés.
On ignore si les autres mineurs ensevelis sont
morts ou vivants.

— De Victoria (Colombie britannique), nn
coup de grisou s'est produit jeudi soir, dans une
houillère près de Cumberland.

On a retiré les cadavres de 29 victimes. U
reste encore 10 cadavres dans la mine ; 6 mi-
neurs, grièvement blessés, ont été transportés
à l'hôpital.

Les billets aller et retour

Nous nous souvenons d'un temps où la vali-
dité des billets aller et retour en Suisse était li-
mitée à deux ou trois jours. Élus tard, la durée
de cette validité fut portée à dix jours et ce fut
incontestablement la mesure la plus populaire
que prirent jamais les chemins de fer. Puis les
jours d'épreuve arrivèrent, avec la guerre que
le monde dut à l'Allemagne, et les billets aller
et retour disparurent.

Entendons-nous: on put toujours prendre à
la gare de départ un billet qui vous y ramenait,
et c'était un gain de temps; mais aucun avan-
tage pécuniaire ne s'y attachait Cela se passait
sur le réseau des < chemins de fer suisses au
peuple suisse >. Sur d'autres réseaux, qui n'ap-
partenaient pas au peuple suisse, des taxes ré-
duites pour le retour ont été rétablies dépuis
pas mal de temps. Poussés peut-être par cet
exemple, les C. F. F. vont en faire autant.

Seulement cette concession n'irait pas sans
restriction, la direction générale proposant de
fixer à trois jours jusqu'à cent kilomètres de
parcours la validité des billets et à un jour de
plus par cent kilomètres supplémentaires.

On ne saurait être plus mal gracieux.
Pour justifier sa mauvaise grâce, la direc-

tion générale invoqué nous ne savons quels
abus, qui, dit-elle, permettent aux voyageurs
d'effectuer avec le même billet plus d'une cour-
se aller et retour sur des traj ets partiels.

Si tel était vraiment le cas, il tombe sous le
sens que cela résulte d'un contrôle défec-
tueux. Parce donc que la direction générale n'a
pas su organiser" le contrôle ou qu'elle est mal
servie par ses agents, c'est tout le public qui
doit payer pour les agissements d'une infime
minorité, car on ne nous fera jamais croire que
le nombre des voyageurs indélicats dépasse un
chiffre fort minime.

Et un fonctionnaire — commodément installé
dans son bureau et voyageant lui-même à l'oeil
quand il se déplace — a trouvé tout simple
d'ennuyer le peuple entier en lui retirant d'une
main ce qu'il donnait de l'autre, nous privant
ainsi tous, tant que nous sommes, des deux
tiers de la durée de validité des billets aller et
retour. Comme c'est gentil, surtout si Ton («ait
que la réduction sur la double taxe de simple
course ne serait que du 20 pour cent!

H se trouvera tout de même bien ouelqu un
pour protester avant que la proposition de la
direction généralerdes C. F. F.- ne soit adoptée.
Ceux d'entre les hommes- influents qui ont en-
detté la Suisse en lui faisant racheter les che-
mins de fer se doivent bien de mettre en jeu
leur influence pour au'on ne se monne pas en-
core du peuple après l'avoir étrillé, sinon
trompé. F.-L. S.

Service spécial de la t FentHe d'Avis de Neuohâtel »

¦Le règlement
des dettes britanniques

devant le Parlenifnt américain
WASHINGTON, 10 (Havas). — Deux cent

nonante et un députés ont voté en faveur de la
ratification du règlement britannique et 44 con-
tre ; le projet va maintenant passer au Sénat

Crise ministérielle, en Bulgarie
PARIS, 10 (Havas). — Le .Petit Parisien _

reproduit une dépêche de Sofia, de source bri-
tannique, annonçant la démission du cabinet
Stamboulisky. La situation serait considérée
comme assez critique.
Les flottes aliiées n'évacueront pas

le port (te fcmyrne
LONDRES, 10 (Havas). — On apprend dans

les milieux politiques démocratiques que le
mouvement d'opposition aux exigences turques,
relativement à l'évacuation du port de Smyrne,
grandit II se dessine une tendance à ne modi-
fier par aucune concession l'attitude des puis-
sances alliées.

Un cuirassé hollandais à Smyrne
LA HAYE, 10 (Havas). — Le cuirassé < Ami-

ral Tromp > est actuellement à Smyrne... .

Dans Ira Ruhr fv' , " :
STonvelles expulsions à Trêves

TRÊVES, 10 (Wolff). — Toute une série de
fonctionnaires de l'administration des douanes
ont de nouveau été arrêtés ou expulsés. En ou-
tre, plusieurs professeurs des écoles supérieu-
res de Trêves ont été expulsés.

__a résistance germanique.
ESSEN, 10 (Wolff). — A Home, tous les ma-

gasins ont fermé vendredi à midi, un officier
français ayant fait fermer un magasin. «

A Duisbourg, le trafic postal est totalement
suspendu à la suite de l'arrestation du direc-
teur des télégraphes.

DERNIERES DEPECHES

Cours du 10 février 1923, à 8 h. % du
Comptoir d'Escompte de Genève, Neuchatel

Chèque Demande Offre
Cours Pan* . . 33.13 33 35

sans engagement. Londres. . 24 91 24.95
Vu les fluctuations Milan. . .  25 .65 25 80

se renseigner Hruxelles . 29.- 29.8M

télénhone W New-York . 5 32 5 34télé phone ..y B ) rlJ Q _ _ 01 _ „-
Vienne nonv. — 005 — .009

Achat et Vente Amsterdam. 210. — -M. —
de billets de Madrid . . 83.— 84.—

banque élranqers Stockholm 141. — « i2.— ̂ J Copenhague 99. — 100 —¦ • J '  Christiania. 98.- 99.—Toutes opérations prague . . 15 40 16 10
de banque Bucarest . 2.10 2 80

aux Varsovie . — Ot —.03
meilleures conditions

Monsieur Alfred Dolleyres ; Monsieur et Ma-
dame Maurice Dolleyres et leur fille Muriel ;
Mademoiselle Germaine Dolleyres ; Madame
Veuve Eug. Dolleyres, sa fiiie Marguerite, ainsi
que les familles Daler, à Friboùrg, Sarbach,
Morthier, à Colombier et Le Locle, ont la pro-
fonde douleur de faire part à leurs parents,
amis et connaissances du décès de

Madame Sopliie DOLLEYRES
leur b-eo-aimée épouse, mère, belle-mère,
grand'mère, beffle-sœur, tante et cousine, sur-
venu après quelques jours de maladie, le 8 fé-
vrier, à l'âge de 64 ans.

Père mon désir est que là où je
suis ceux que Tu m'as donnés y
soient aussi avec moi.

Jean XVII, 24
L'ensevelissement aura Ken sans suite, dans

la plus stricte intimité.
Cet avis tient lieu de lettre de taire part.

Madame et Monsieur John Morel et leur fils
Fernand, à Neuchatel; Mademoiselle Germaine
Clottu; Monsieur Raymond Clottu ; Mademoi-
selle Yvonne Clottu, à Neuchatel; Madame et
Monsieur Hans Haemmerli et leur fille Lily, à
Zurich, ainsi que les familles alliées, ont la
douleur de faire part à leurs parents, amis et
connaissances de la perte sensible qu'ils vien-
nent d'éprouver en la personne de leur cher et
rerétté père, beau-père, grand-père et parent
Monsieur Martin BRIEFER

enlevé à leur affection dans ,sa .79me année,
après quelques jours de souffrances.

Lenzbourg, le 9 février 1923.
Du fond de l'abîme, je f invoque,

Ô Eternel, Seigneur, écoute ma voix.
Ps. OXXX, 1.

L'iQcioêration aura lieu à Aarau, dans l'in-
timité.
Le présent avis tient lieu de lettre de faire part

¦¦!¦¦ -¦ ¦mi-ii - ¦ i "ir—""Mr-T""—"

Monsieur et Madame Charles Berthoud;
Monsieur et Madame André Berthoud et leurs
enfants; Madame et Monsieur Charles Lugin-
buhl et leurs enfants, Madame et Monsieur Da-
vid Bbnhôte et leurs enfants, Madame et Mon-
sieur Georges Cottier et leurs enfants, Sœur
Louise Berthoud; Monsieur et Madame Alexis
Berthoud et leurs enfants; Monsieur et Madame
Jacques Berthoud et les familles alliées ont la
douleur de îaire part de la perte sensible qu'ils
viennent d'éprouver en la personne de leur
très chef fils, frère, beau-frère, oncle et parent
Monsieur Georges-Octave BERTH00D
enlevé à leur affection après une très longue
maladie, dans sa 34me année.

Pesgp.,.̂  février 1923*
Je me suis tu, et je n 'ai point

ouvert la bouche.
Psaume XXXIX, 10.

Le corps est semé infirme, Q
ressuscitera plein de force.

I Corint-. --V, 43.
Prière de ne pas f aire de visites.

mmi——iniiiii-i —n—IIIII -- in m» im min ' l 'UMI i l ln 'I i l i  i l l  ¦

La < Société des troupes de forteresse de la
Suisse romande >, section neuchàteloise, a le
pénible devoir d'informer ses membres du dé'
ces do

Madame Sophie D0LLETRES
mère de leur collègue et ancien président cen-
tral, Maurice Dolleyres.

Le Comité.

Le Comité de la < Croix-Bleue > de Neuchatel
a le profond regret d'annoncer aux membres da
la section le décès de leur chère collègue et
amie, .

Madame Sophie DOLLEYRES

Bulletin météorologique • Février 1923
Observations faitos. k 7 a. 30, 13 h. 30 et 21 h. 30

OBSERVATOIRE DE NEUCHATEL

Temp. deg. cent g g A V« dominant JE
s ~~*~i—i— ¦_ ! I i s
| Moy Mini- Maxi- |E s ! "2

«pi.e _.am mum _ f S -Hr. ( Force «J
, - ! I ce B W I B_

9 j 3.8 . 0.4 8i> 715.7 var. faible nuag.

Plnie . flne intermittente pendant la nuit et dans
la matinée. Soleil l'après-midi. Uiel clair le soir.
10. 7h. '/« : Temp. i 1.& Vent : N Ciel : couv.

Hantenr du '̂ aromètre réduite à zéro
Hant.euT moyenne pour Neuchatel : 719,5 mm.

suivant les do__.es de 1 Observatoire.

Niveau dn lac : 10 féVr. (7 heures 429 m. 430

Bulletin météor. des C. F. F. 10 février, 7 h.

"s _ Observations faites j} _
È* aux gares C.F.F. "S TEMPS ET VENt

|| - 
280 Bâle , . , . . . — t I Brouillard. Calme,
548 Berne. . . . .  — 3 | » »
587 Goire -f- _ Tr. b. tps. >

1543 Davoe . , , , — 9 » »
682 Friboùrg . . ¦ — 2 » »
894 Genève . . . .  — 0 » »
475 Glafis . . . . + 3 » »

1109 Ofischenen. . . t 3 » »
568 IpterlaVen. . . - 0 » >
995 Li Ch de Fonds - 4 » »
490 Lausanne . . .  + 2 » »
208 Ldcarno. . . .  4 Qnelq. nnag. >
276 Lugano . . . .  + _ £°»^rt >
489 Lucerne. . . .  + 1  Brouillard. »
888 Montreux . . .  + 3 Tr. b. tps. »
482 Nenehfltel. . . — 2 Brouillard. >
505 Batrat- . . .  + „ Ir- D- tOB- »
673 Saint Gall . , . - 0 » »

IS56 Saint Mnr't- , . — -0 Couvert. »
407 Sohaffhonse . • — 0 Brouillard. »
587 Sierra — g  Tr. b. tps. »
563 Thonne . . . »  T S * *389 Vevny . . , . + 2 > » '/

1609 Zermatt. . . .
V(\ Zurich . . . .  + 1  Nébuleux. »
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